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Le président de la République préside la cérémonie de distinction 
des meilleurs lauréats du Baccalauréat et du BEM

Le président de la 
République reçoit 

le moudjahid 
et illustre écrivain 
Rachid Boudjedra

Attaf reçoit le haut conseiller du président 
des Etats-Unis d’Amérique pour l’Afrique

Haut conseiller du président américain: 
Les Etats-Unis d’Amérique attachent une grande 

importance à leurs relations avec l’Algérie

Le président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, a 
présidé, lundi au Palais du Peuple 

(Alger), la cérémonie de distinction des 
meilleurs lauréats du Baccalauréat et du 
Brevet d’enseignement moyen (session 
juin 2025), à qui il a remis des médailles, 
des cadeaux et des récompenses 
financières.
La cérémonie s’est déroulée en présence 
de hauts responsables de l’Etat et de 
membres du Gouvernement, ainsi que 
des familles des lauréats distingués.
Pour le Baccalauréat, le président de 
la République a distingué la première 
lauréate à l’échelle nationale, Raounak 
Zani du Lycée Sahraoui-Zoghlami 
de Taoura (wilaya de Souk Ahras), 

qui a obtenu une moyenne de 19,70 
dans la filière Génie électrique, la 
deuxième lauréate Yahiaoui Malak du 
Lycée Mekkioui-Mamoune (wilaya de 
Mascara), qui a obtenu une moyenne 
de 19,52 dans la filière Mathématiques, 
et la troisième lauréate à l’échelle 
nationale, Nardjes Kamel du Lycée 
Zineb-Oum-El-Massakine (Alger), qui 
a obtenu une moyenne de 19,52 dans la 
filière Mathématiques techniques-génie 
électrique.
Le président de la République a 
également distingué le premier lauréat 
des écoles des Cadets de la Nation, Saadi 
Mouayad, qui a obtenu une moyenne de 
19,41 dans la filière Mathématiques, et 
Hadjer Keddari, également des écoles 

des Cadets de la Nation, qui a obtenu 
une moyenne de 18,65 dans la filière 
Sciences expérimentales.
Dans la catégorie des élèves à besoins 
spécifiques, le président de la République 
a distingué l’élève Hamdani Salah du 
Lycée Allagui-Salah de Dréan (wilaya 
d’El Tarf), qui a obtenu une moyenne de 
18,29 dans la filière Gestion-Economie, 
l’élève Mounib Abderrahmane du Lycée

Frères-Chouhada-Lamrani” (wilaya de 
Batna), qui a décroché une moyenne de 
16,87, et l’élève Tidjani Ilyes du Lycée 
Hali-Abdelkarim (wilaya d’El Oued), 
qui a obtenu une moyenne de 15,93 dans 
la filière Sciences expérimentales.
Pour ce qui est de l’examen du BEM, le 
président de la République a distingué 
les meilleurs lauréats au niveau national, 
respectivement Talhaoui Meriem du 
CEM Ramdani-Hassouni (wilaya de 
Biskra), qui a obtenu une moyenne de 
19,58, Bakir Anis du CEM Khennouche-
Ahmed (wilaya d’Alger), qui a obtenu 
une moyenne de 19,46, et Kheddache 
Fatima du CEM Amira-Moussa (wilaya 
de Jijel), qui a obtenu une moyenne de 
19,46.

Le président de la République a 
également distingué l’élève Belgourane 
Hadjala Mohamed Islam, premier 
lauréat des écoles des Cadets de la 
nation au niveau national, avec une 
moyenne de 19,04.
Le président de la République a aussi 
distingué les meilleurs lauréats du BEM 
dans la catégorie des élèves à besoins 
spécifiques, à savoir Meghezi Mohamed 
Ayoub, qui a obtenu une moyenne de 
18,01, Djaâfari Alaa Ayat Al-Rahmane, 
avec une moyenne de 17,44, et Kadi 
Halima, avec une moyenne de 15,81.
Au terme de la cérémonie, les lauréats 
distingués ont pris une photo-souvenir 
avec le président de la République.

Le président de la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, a reçu, lundi à Alger, le moudjahid et 
illustre écrivain et romancier, Rachid Boudjedra.

Le ministre d’Etat, ministre 
des Affaires étrangères, de 
la Communauté nationale à 

l’étranger et des Affaires africaines, 
M. Ahmed Attaf, a reçu, dimanche, le 
haut conseiller du président des Etats-
Unis d’Amérique pour l’Afrique, M. 
Massad Boulos, qui effectue une 
visite officielle en Algérie, indique 
un communiqué du ministère.
A cette occasion, le ministre d’Etat a 
eu une rencontre en tête-à-tête avec 
M. Boulos, suivie d’entretiens élargis 
aux membres des délégations des 
deux pays, ayant permis de passer en 
revue différents aspects des relations 
algéro-américaines et d’examiner les 

moyens de les hisser aux plus hauts 
niveaux, selon le communiqué.
Dans ce cadre, les deux parties ont 
salué le dialogue stratégique existant 
entre l’Algérie et les Etats-Unis, se 
félicitant de “la dynamique positive 
que connaît le partenariat bilatéral 
dans nombre de domaines vitaux à 
caractère prioritaire pour les deux 
pays, comme la défense, l’énergie, 

l’agriculture, l’enseignement 
supérieur et la recherche scientifique”, 
précise la même source.
Les deux parties ont également mis en 
avant “le niveau de coordination entre 
les deux pays au Conseil de sécurité 
des Nations Unies” et procédé à “un 
échange de vues et d’analyses sur 
les principales questions d’actualité 
sur le continent africain, notamment 
les développements de la situation 
en Libye, au Sahara occidental, au 
Sahel, dans la région des Grands 
Lacs et dans l’Afrique profonde 
de manière générale”, conclut le 
communiqué.

Le haut conseiller du président 
américain pour l’Afrique, les 
affaires arabes et le Moyen-

Orient, M. Massad Boulos, a affirmé, 
dimanche à Alger, que les Etats-Unis 
d’Amérique attachent une “grande 
importance” à leurs relations avec 
l’Algérie et aspirent à œuvrer de 
concert au renforcement de la paix et 
de la stabilité en Afrique.
“J’ai l’immense honneur d’être 
présent en Algérie au nom du 
président américain Donald Trump et 
du Secrétaire d’Etat Marco Rubio, en 
vue de renforcer le partenariat entre 
les deux pays”, a déclaré M. Boulos 
à la presse au sortir de l’audience 
que lui a accordée le président de 
la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, au siège de la Présidence 

de la République, ajoutant que “les 
Etats-Unis d’Amérique attachent une 
grande importance à leurs relations 
avec l’Algérie”.
Il a précisé que la rencontre avec 
le président de la République avait 
permis de “réaffirmer les liens 
ancrés qui unissent les Etats-Unis 
et l’Algérie”. “Nous avons réitéré 
notre engagement fort en faveur 
du renforcement de nos relations 
dans les domaines commercial et 
sécuritaire, ainsi que dans d’autres 
secteurs”, a-t-il dit.
“J’ai également fait part au président 
de la République de la vision du 
Président Donald Trump sur la 
coopération au service des intérêts 
communs et de la paix et pour 
vaincre le terrorisme, sécuriser les 

frontières et renforcer le commerce 
équitable au profit des Américains 
et des Algériens, dans le cadre du 
respect mutuel et du dialogue”, 
a poursuivi le haut conseiller, 
ajoutant avoir écouté le point de 
vue du président de la République 
concernant “les défis cruciaux 
auxquels l’Afrique et la région tout 
entière sont confrontées, ainsi que 
les nombreuses opportunités qui 
s’offrent à nous”.
A ce propos, M. Boulos a indiqué 
que son pays aspirait à “consentir 
davantage d’efforts communs pour 
relever les défis au Sahel et œuvrer 
de concert au renforcement de la 
paix et de la stabilité”.
Par la même occasion, le responsable 
américain a remercié le ministre 

d’Etat, ministre des Affaires 
étrangères, de la Communauté 
nationale à l’étranger et des Affaires 
africaines, M. Ahmed Attaf, qui 
l’a reçu plus tôt dans la journée. 
“Nous apprécions grandement notre 
dialogue continu, alors que nous 
travaillons ensemble pour faire face 
à certains problèmes parmi les plus 
difficiles au monde, notamment 
pendant le mandat de l’Algérie au 
Conseil de sécurité des Nations 

unies”, a-t-il dit.
Après avoir relevé que l’Algérie et les 
Etats-Unis d’Amérique “partagent 
un intérêt commun pour un monde 
plus pacifique et plus stable”, M. 
Boulos a précisé s’être entretenu 
avec le président de la République 
et le ministre des Affaires étrangères 
sur “l’énorme potentiel en matière 
de renforcement de la coopération 
commerciale entre les deux pays 
dans le secteur de l’énergie et dans 
d’autres domaines”.
Le haut conseiller du président 
américain a conclu sa déclaration en 
qualifiant sa visite en Algérie de “très 
fructueuse”, soulignant sa volonté 
d’”explorer les voies de coopération 
pour un avenir radieux et pacifique”.
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Le président de la République opère un mouvement partiel 
dans le corps des présidents de Cours et des procureurs 

généraux près les Cours de justice

L’Algérie a adopté plusieurs stratégies pour réaliser la sécurité 
alimentaire et faire face aux effets du changement climatique

Le président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune 
a opéré un mouvement 

partiel dans le corps des présidents 
de Cours et des procureurs 
généraux près les Cours de justice, 
et des présidents de tribunaux et 
de commissaires d’Etat près les 
tribunaux administratifs, a indiqué, 
dimanche, un communiqué de la 
présidence de la République.
“Conformément aux dispositions 
de la Constitution, notamment les 
articles 92 et 181, et l’article 49 
de la loi organique portant statut 
de la magistrature, le président de 
la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, a opéré un mouvement 
partiel dans le corps des présidents 
de Cours et des procureurs 
généraux près les Cours de justice, 
et des présidents de tribunaux 
et commissaires d’Etat près les 
tribunaux administratifs.
Un président a été nommé pour le 
tribunal administratif d’appel.
Dans le cadre de ce mouvement, il 
a été procédé à la mutation de neuf 
(09) présidents de Cours de justice 
et de six (06) procureurs généraux 
et à la promotion de quatorze (14) 
juges au poste de président de 
Cour ou de procureur général. Il 
a été mis fin aux fonctions de six 
(06) présidents de Cours, dont la 
présidente de la Cour d’Alger, 
appelée à d’autres fonctions, et six 
(06) procureurs généraux.
Il a été procédé, également, à la 
mutation de sept (07) président 
de tribunaux administratifs et de 
six (06) commissaires d’Etat, à la 

promotion de vingt-sept (27) juges 
au poste de président de tribunal 
administratif ou commissaire 
d’Etat. Il a été mis fin aux 
fonctions de neuf (09) présidents 
de tribunaux administratifs, et neuf 
(09) commissaires d’Etat.  
Un président a été nommé pour le 
tribunal administratif d’appel de 
Constantine
Le mouvement opéré est comme 
suit :    
1- Les présidents de Cours:
- Cour d’Adrar: Toumi Djamel
- Cour de Batna: Kasmi Boukhmis
- Cour de Bejaia: Smati Mustapha
- Cour de Blida : Bouchrit Mokhtar
- Cour de Tebessa : Samira 
Abdelhafidh
- Cour de Tlemecen : Filali 
Bensekrane
- Cour d’Alger : Bouderbala 
Mohamed
- Cour de Jijel : Ziani Farid
- Cour d’Annaba : Noukha Ali
- Cour de Constantine : Elorfi 
Azeddine
- Cour de Boumerdes : Meghissane 
Tassadit
- Cour d’Illizi : Doulache Boualem
- Cour de Tipaza : Khelifi 
Abdelwafi
- Cour de Naama : Abdelwahed 
Hocine

- Cour de Ghardaïa : Khaldi Karim
2- Procureurs généraux auprès des 
Cours :
- Cour d’Oum El Bouaghi : 
Aissaoui Mohamed Djamil
- Cour de Bejaia : Bensari Yacine
- Cour de Bechar : Benaouda 
Mohamed
- Cour de Tebessa : Laadouani 
Abdelhamid
 - Cour de Tiaret : Latrache Tarek
- Cour de Tizi Ouzou : Souir 
Sofiane
- Cour de Constantine : Kaci 
Abdennour
- Cour de Mascara : Sidhoum 
Omar
- Cour de Bordj Bou Arreridj : 
Ghemmari Abdallah
- Cour de Boumerdes : Kara 
Chaker
- Cour de Tindouf : Khaldi Amine
- Cour de Khenchela : Madi Fouad
- Cour de Nâama : Gouni Moussa
- Cour de Relizane : Djellouli 
Ahmed.
3- Présidents des tribunaux 
administratifs:
- Tribunal administratif d’Oum El 
Bouaghi : Bougriaa Daoud
-Tribunal administratif de Biskra : 
Azgag Hmida
-Tribunal administratif de Tebessa 
: Bouguerra Said
  - Tribunal administratif de Tiaret : 
Benali Abdallah Hocine
- Tribunal administratif d’Alger : 
El Houcine Kahina
- Tribunal administratif de Djelfa : 
Soualem Aicha
- Tribunal administratif de Sétif : 
Ben Slitane Rachid

- Tribunal administratif de Skikda : 
Bechouche Nora
- Tribunal administratif de Sidi Bel 
Abbes : Rahmani Nacira
- Tribunal administratif d’Annaba : 
Hamoudi Hocine
- Tribunal administratif de 
Constantine : Ben Kacher Nadjia
- Tribunal administratif de Médéa : 
Moussaoui Zahia
- Tribunal administratif de Bordj 
Bou Arreridj : Cherhabil Rachid
 - Tribunal administratif d’El Tarf : 
Necib Badreddine
- Tribunal administratif de 
Tissemsilt : Aggoune Messaouda
- Tribunal administratif de 
Khenchela : Hellali Naouel
- Tribunal administratif de Souk 
Ahras : Bousnane Masmoudi
- Tribunal administratif de Tipasa : 
Bechar Nacira
- Tribunal administratif de 
Ghardaia : Houicher Mohamed
- Tribunal administratif de Relizane 
: Hada Fadila
4/ Président du Tribunal 
administratif d’appel de 
Constantine : Madjid Khalfouni.
5/Commissaires d’Etat près les 
tribunaux administratifs:
- Tribunal administratif de 
Laghouat : Dahmane Mohamed
- Tribunal administratif de Blida : 
Djabri M’hamed
- Tribunal administratif de Bouira : 
Habib Ahcene
- Tribunal administratif de Tébessa 
: Larket Billal
- Tribunal administratif de Tlemcen 
: Bahri Yacine
- Tribunal administratif de Tizi 

Ouzou : Bouchachi Rabah
- Tribunal administratif d’Alger : 
Amrani Kamel
- Tribunal administratif de Jijel : 
Ayed Yacine
- Tribunal administratif de Saïda : 
Guerfi Abderrahmane
- Tribunal administratif d’Annaba: 
Zerrouki Kheireddine
- Tribunal administratif de Guelma 
: Bachiri Mohamed Chérif
- Tribunal administratif de 
Mostaganem : Bouzidi Mokhtaria
- Tribunal administratif de M’sila : 
Bensaïdi Rabah
- Tribunal administratif d’El 
Bayadh : Haddad Salim
- Tribunal administratif d’Illizi : 
Oudhini Abdessalem
- Tribunal administratif de 
Boumerdès : Bouyahia Samir
- Tribunal administratif de Tindouf 
: Bounab Assia
- Tribunal administratif de 
Khenchela : Djebari Tahar
- Tribunal administratif de 
Ghardaïa : Meksem Souad
- Tribunal administratif de Relizane 
: Khechab Fatiha
Ce mouvement vise à insuffler une 
dynamique au fonctionnement 
des juridictions, des tribunaux 
administratifs et des tribunaux 
administratifs d’appel et à améliorer 
la qualité de leurs performances 
à travers la nomination de 
compétences judiciaires qui ont 
fait leurs preuves dans le domaine 
du travail judiciaire”.

Le président de la République, 
M. Abdelmadjid 
Tebboune, a mis en avant, 

lundi, les efforts consentis par 
l’Algérie pour réaliser sa sécurité 
alimentaire, à travers l’adoption 
de plusieurs stratégies de soutien 
à l’investissement dans le secteur 
agricole et la mobilisation des 
ressources en eau, tout en faisant 
face aux effets du changement 
climatique.
Dans une allocution lue en son 
nom par le ministre du Commerce 
extérieur et de la Promotion des 
exportations, M. Kamel Rezig, 
lors des travaux du 2e Bilan du 
Sommet des Nations Unies sur les 
systèmes alimentaires (UNFSS+4) 
à Addis-Abeba, le président de 
la République a indiqué que 
l’Algérie avait “adopté plusieurs 
stratégies et politiques visant à 
réaliser la sécurité alimentaire 
et l’autosuffisance en produits 
agricoles et d’origine animale, 
en tenant compte des dimensions 
climatiques, sanitaire et 
économique, pour atteindre des 
systèmes alimentaires résilients, 
inclusifs, sains et durables”.
“L’Algérie a mis en place une 

feuille de route nationale de 
transformation durable des 
systèmes alimentaires avec 
l’adoption de mesures pratiques 
répondant à l’appel lancé par le 
Secrétaire général des Nations 
Unies, en 2023, à travers une 
gouvernance institutionnelle pour 
la transformation des systèmes 
alimentaires au niveau national, 
avec la participation de tous 
les départements ministériels 
concernés”, a précisé le président 
de la République.
Pour ce faire, “une approche 
participative a été adoptée, 
associant différents acteurs 
nationaux et représentants 
d’organisations non 
gouvernementales et du 
mouvement associatif, en 
particulier les organisations 
professionnelles, ainsi que des 
chercheurs et des universitaires, 
en accordant une importance 
particulière aux femmes et aux 
jeunes”, a-t-il expliqué.
Passant en revue la politique 
algérienne visant à garantir 
la sécurité alimentaire et 
l’autosuffisance du pays en produits 
agricoles et d’origine animale, le 

président de la République a fait 
état du renforcement des secteurs 
stratégiques, notamment la culture 
céréalière, à travers “des mesures 
incitatives et l’augmentation 
des capacités de stockage et de 

réfrigération, afin de renforcer la 
sécurité alimentaire, de maintenir 
la stabilité des prix et de lutter 
contre le gaspillage”.
Il a, par ailleurs, souligné que 
cette réunion constituait “une 

étape charnière dans l’évaluation 
périodique de la situation 
alimentaire, adoptée depuis le 
Sommet de 2021, en passant par le 
Sommet de Rome tenu en 2023”.
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EscroquEriE sur lE nEt  :
Algérie Poste met en garde contre des arnaques aux faux concours 

via des pages usurpant son identité sur les réseaux sociaux

Signature d’un protocole 
de coopération entre 

le ministère de la Justice 
et la COSOB

EconomiE dE la connaissancE: 
Ouadah met en avant à Shanghai 
les efforts de l’Algérie en matière 

de numérisation et d’IA

Belmehdi reçoit le troisième groupe d’imams envoyés 
en formation à l’Académie d’Al-Azhar

FichiEr national d’immatriculation dEs véhiculEs: 
Première étape du processus de mise en place d’un système 

national intégré de gestion des véhicules

A lgérie Poste a mis 
en garde, dans 
un communiqué, 

contre des arnaques aux 
faux concours via des pages 
usurpant son identité sur 

les réseaux sociaux.
Algérie Poste appelle ses 
clients à “ne jamais cliquer 
sur des liens suspects 
redirigeant vers des pages 
frauduleuses sur les réseaux 

sociaux, notamment celles 
faisant la promotion de 
faux concours ou de fausses 
offres en usurpant l’identité 
de l’entreprise”.
Afin d’éviter toute arnaque, 

Algérie Poste appelle 
ses clients à signaler 
ces liens via sa page 
officielle, précisant qu’elle 
“n’organise pas de tels 
concours”.

Un protocole de 
coopération a été 
signé, lundi à Alger, 

entre le ministère de la 
Justice et la Commission 
d’organisation et de 
surveillance des opérations 
de Bourse (COSOB), 
indique un communiqué du 
ministère.
La cérémonie de signature a 
été coprésidée par le ministre 
de la Justice, garde des 
Sceaux, M. Lotfi Boudjemaa, 
et le ministre des Finances, 
M. Abdelkrim Bouzred, 
précise la même source.
Par ailleurs, le ministre 
de la Justice, garde des 

Sceaux a prononcé une 
allocution dans le cadre 
de la conférence nationale 
organisée par la COSOB, 
consacrée à la présentation 
des résultats du rapport 
d’évaluation sectorielle 
des risques de blanchiment 
d’argent et de financement 
du terrorisme dans le secteur 
des valeurs mobilières, 
conclut le communiqué. 

Le ministre de l’Economie de 
la connaissance, des Start-
up et des Micro-entreprises, 

M. Noureddine Ouadah, a mis 
en avant, lors de sa participation 
à la Conférence mondiale sur 
l’intelligence artificielle (WAIC 
2025) à Shanghai (Chine), les efforts 
de l’Algérie dans le développement 
de l’intelligence artificielle (IA), 
la mise en place d’un écosystème 
numérique intégré et la promotion de 
l’innovation et de l’entrepreneuriat, 
indique un communiqué du 
ministère.
Dans une allocution prononcée 
lors des travaux du “Forum de haut 
niveau sur la gouvernance de l’IA”, 
présidés par le ministre chinois des 
Sciences et des Technologies dans le 
cadre de cette Conférence mondiale 
(26-28 juillet), M. Ouadah a souligné 
l’importance de “l’établissement 

d’un cadre mondial juste et équitable 
pour réguler ce domaine sensible, 
en tenant compte de l’équilibre des 
intérêts et en protégeant les pays en
développement de l’accroissement 
de la fracture technologique”.
A cette occasion, le ministre a mis 
en avant l’expérience pionnière 
de l’Algérie dans ce domaine, 
notamment à travers la création 
d’écoles supérieures spécialisées, 
l’installation du Conseil scientifique 
de l’intelligence artificielle et le 
choix de l’IA comme thématique 
de la Conférence africaine des start-

up, tenue en Algérie, soulignant 
l’engagement de l’Algérie à jouer 
un rôle central en la matière aux 
niveaux africain et international.
Lors de sa participation aux travaux 
du “Forum sur les politiques d’IA, 
dialogue et coopération”, M. Ouadah 
a alerté sur “l’accroissement de la 
fracture numérique, notamment 
dans les pays en développement, 
qui regorgent pourtant de jeunes 
compétences qualifiées”, appelant 
à “une coopération internationale 
effective favorisant le transfert 
de technologies et une croissance 
inclusive et équilibrée dans ce 
domaine stratégique”.
La participation de l’Algérie à cet 
événement mondial témoigne de son 
engagement effectif dans les efforts 
internationaux visant à encadrer le 
développement de l’IA, souligne le 
communiqué.

Le ministre des Affaires 
religieuses et des Wakfs, 
Youcef Belmehdi, a reçu, 

lundi à Alger, le troisième groupe 
d’imams envoyés en formation à 
l’Académie islamique de recherche 
d’Al-Azhar en République arabe 

d’Egypte, indique un communiqué 
du ministère.
A cette occasion, M. Belmehdi 
a donné des orientations aux 
imams sur “la nécessité de tirer le 
meilleur parti de cette formation 
de qualité dispensée au sein de 

la prestigieuse institution Al-
Azhar et de représenter dignement 
l’Algérie, sa civilisation et son 
patrimoine, dans le cadre de la 
coopération fructueuse entre le 
ministère des Affaires religieuses 
et Al-Azhar”, précise la même 

source.
Ce groupe d’imams se rend en 
formation à Al-Azhar en vertu 
de “l’accord de coopération 
signé entre les deux pays dans le 
domaine des affaires religieuses et 
des wakfs”, selon le communiqué.

L’adoption du dispositif 
du Fichier national 
d’immatriculation des 

véhicules constitue une première étape 
dans le processus de mise en place d’un 
système national intégré de gestion 
des véhicules, permettant leur suivi 
depuis leur mise en circulation jusqu’au 
retrait définitif de la circulation, indique 
la direction de la modernisation, de 
la documentation et des archives au 
ministère de l’Intérieur, des Collectivités 
locales et de l’Aménagement du 
territoire.
Dans une déclaration à l’APS, le 
directeur général de la modernisation, 
de la documentation et des archives 

au ministère, M. Amar Bouderbala, 
a affirmé que le dispositif du fichier 
national d’immatriculation des véhicules 
s’inscrit dans le cadre de “la mise en 
œuvre de la stratégie du président de la 
République, M. Abdelmadjid Tebboune, 
liée à la transformation numérique, et 
vient en application des instructions du 
ministre de l’Intérieur, des Collectivités 
locales et de l’Aménagement du 
territoire à cet égard, ce dispositif étant 
une première étape dans le processus 
de mise en place d’un système national 
intégré de gestion des véhicules”.        
Dans le cadre de l’activation de ce 
dispositif, “une plateforme numérique 
centrale a été mise en place pour la gestion 

d’une base de données centralisée unifiée 
et sécurisée, permettant l’interconnexion 
automatique et instantanée avec 
différents secteurs concernés, tels que 
les services de la Sûreté nationale, des 
Douanes et du ministère de l’Industrie”, 
a ajouté M. Bouderbala
Il a, également, souligné que cette 
interconnexion “permettra de réduire le 
phénomène de falsification des dossiers 
des véhicules, et de faciliter la procédure 
d’immatriculation et de transfert de 
propriété”. Ce système devrait en outre, 
“ouvrir la voie à des services numériques 
futurs, tels que le traitement automatisé 
des données de vente en ligne”.
M. Bouderbala a estimé que le fichier 

national d’immatriculation des 
véhicules “se veut un premier pas vers 
la concrétisation du système national 
intégré de gestion des véhicules, à 
même de permettre, à l’avenir, de 
contracter une assurance automobile à 
travers une connexion automatique aux 
compagnies d’assurance, la connexion 

aux systèmes de détection automatique 
des contraventions et la connexion aux 
systèmes de détection automatique des 
véhicules recherchés par les services de 
sécurité,  en sus d’un système intégré 
pour le suivi du véhicule depuis l’année 
de sa mise en marche jusqu’à son retrait 
définitif de la circulation”.
Dans ce contexte, il a affirmé que le 
nouveau système d’immatriculation 
des véhicules est considéré également 
comme “l’une des principales bases de 
la transition numérique réalisée par les 
services du ministère de l’Intérieur, en 
coordination avec les différents secteurs 
ministériels concernés par ce domaine”.
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« L’Algérie ne s’endette pas », affirme Rémy Rioux, DG de l’AFD

Gaz : 
L’Algérie dépasse les USA 

et s’impose comme le premier 
fournisseur de l’Espagne

L’Algérie interdit 
officiellement les crypto 

monnaies : 
Voici les risques encourus

Invité de la chaîne parlementaire 
Public Sénat, Rémy Rioux, 
directeur général de l’Agence 

française de développement 
(AFD), a mis un terme à une 
polémique persistante sur l’aide 
française accordée à l’Algérie. 
Selon lui, « l’Algérie ne s’endette 
pas », et l’AFD n’y mène en réalité 
« aucune activité ».
Alors qu’il était l’invité de 
l’émission Bonjour chez vous, 
diffusée ce jeudi 10 juillet sur 
Public Sénat, Rémy Rioux a été 
clair : « L’Algérie ne prend pas 
d’argent venant de l’Agence 
française de développement. On 
n’a pas d’activité en Algérie, 
en vérité. On ne fait pas de 
financement en Algérie. »
Des déclarations fermes qui 
interviennent dans un climat tendu 
entre Paris et Alger, marqué par 

de vives polémiques sur la nature 
et le montant de l’aide publique 
française.

Contexte : 
Des affirmations controversées 

de Sarah Knafo
Depuis plusieurs mois, des figures 
de la droite et de l’extrême droite 
françaises, notamment Sarah 
Knafo, multiplient les attaques 
contre l’aide au développement 
supposément accordée à l’Algérie.
En septembre dernier, 
l’eurodéputée avait avancé un 
chiffre spectaculaire : 800 millions 
d’euros par an seraient, selon elle, 
versés par la France à l’Algérie. 
Une affirmation rapidement 
démentie par TF1, et contredite 
par le gouvernement français, qui 
a publié des chiffres très éloignés 
de ceux brandis par la responsable 
politique.

La polémique a rebondi début 
2025 dans un contexte de tensions 
diplomatiques exacerbées, 
notamment après l’expulsion de 
l’influenceur Doualemn, refoulé 
par l’Algérie et au cœur d’un 
nouvel épisode de crispation 
entre les deux pays. Certains élus 
français avaient alors réclamé la 
suspension pure et simple de l’aide 
au développement à l’Algérie.

L’Algérie, une politique 
de « zéro endettement »

Face à ces allégations, l’AFD 
a répondu à plusieurs reprises 
de manière transparente. Sur X 
(anciennement Twitter), l’agence a 
indiqué que « depuis 2005, aucun 
prêt n’a été octroyé à l’Algérie ».
Elle a également détaillé le 
seul projet en cours financé ces 
dernières années : un partenariat 
de formation avec l’Université de 

Brest, soutenu à hauteur de 700 
000 euros via une subvention de 
l’État français.
Quant à l’aide au développement 
déclarée à l’OCDE, Rémy Rioux a 
précisé sur Public Sénat :
« Ce qu’on déclare à l’OCDE 
comme aide publique au 
développement, ce sont des bourses 
pour les étudiants algériens en 
France. En réalité, l’AFD n’a pas 

d’activité en Algérie. »
Cette absence de financements 
extérieurs s’explique par une 
doctrine algérienne claire : 
depuis les années 2000, Alger a 
remboursé l’intégralité de sa dette 
extérieure et refuse tout nouvel 
emprunt, même pour des projets 
d’infrastructures.
Une position réitérée en mai 2024 
par le président Abdelmadjid 
Tebboune : « C’est une honte et 
une trahison aux Martyrs d’aller 
vers l’endettement alors que tu 
peux t’en sortir sans. »
Ainsi, les déclarations de Rémy 
Rioux viennent confirmer une 
réalité économique connue, mais 
souvent ignorée dans les débats 
politiques français : l’Algérie 
ne dépend pas des financements 
extérieurs, et encore moins de la 
France.

L’Algérie a consolidé sa position 
de premier fournisseur de gaz 
naturel de l’Espagne au cours du 

premier semestre 2025, détrônant ainsi les 
États-Unis, dont les exportations ont connu 
une baisse notable en juin.
Selon le bulletin mensuel d’Enagás, 
la société espagnole en charge des 
infrastructures de transport et de stockage 
de gaz, les importations espagnoles de gaz 
algérien ont atteint environ 12 040 GWh 
en juin. Cette quantité a été acheminée via 
le gazoduc Medgaz (7 890 GWh) et les 
méthaniers de gaz naturel liquéfié (GNL) (4 
150 GWh).
Ainsi, l’Algérie représente à elle seule 
43,6% du total des importations espagnoles 
de gaz pour le mois de juin, renforçant 
sa position de premier fournisseur et 
confirmant la stabilité et l’efficacité de ses 
infrastructures d’exportation, qu’il s’agisse 
des gazoducs ou du transport maritime, 
selon la même source.
En revanche, les exportations de gaz 
américain vers l’Espagne ont chuté de 55% 
par rapport aux mois précédents, atteignant 
seulement 4 133 GWh en juin, soit 15% du 
total des importations espagnoles.
Cette baisse est attribuée aux tensions 
commerciales croissantes entre Washington 
et Bruxelles, dans le contexte de la « 
guerre des droits de douane » menée par le 
président américain Donald Trump, qui a eu 
un impact négatif sur les exportations vers 
les marchés européens.

Domination algérienne sur le marché 
gazier espagnol en 2025

Grâce à cette avancée, l’Algérie est 
désormais le plus grand fournisseur de 
gaz de l’Espagne sur une base annuelle, 

avec une part de marché estimée à 32,5%, 
devançant les États-Unis (13,8%) et la 
Russie (11,8%, soit 3 268 GWh en juin).
Par ailleurs, les données d’Enagás révèlent 
que les stocks souterrains de gaz en 
Espagne ont atteint un taux de remplissage 
de 75% au 10 juillet, dépassant la moyenne 
européenne de 61%. La capacité des 
installations de regazéification du GNL a 
également atteint près de 60%.
Les exportations de gaz espagnol ont 
enregistré une croissance de 22,4% par 
rapport à l’année dernière, atteignant 23,7 
TWh. La demande intérieure a augmenté de 
21,7% en juillet, principalement en raison 
de l’augmentation de la consommation des 
centrales électriques, face à la hausse des 
températures et à la baisse de la production 
d’énergies renouvelables. En revanche, 
la consommation des ménages et des 
industries a diminué de 4,7%, s’établissant 
à 15 709 GWh.

Algérie – Espagne : 
Un partenariat énergétique historique 

et stratégique
L’Algérie et l’Espagne sont liées par une 
relation énergétique solide remontant 
au début des années 1990 avec la mise 
en service du gazoduc Enrico Mattei 
(anciennement connu sous le nom de 
gazoduc Maghreb-Europe, actuellement 
hors service).
Cette relation a été renforcée par la création 
du gazoduc direct Medgaz entre les deux 
pays en 2011, ce qui a permis d’assurer 
des approvisionnements stables et à long 
terme, faisant de l’Algérie un partenaire 
stratégique pour la sécurité énergétique 
espagnole.

Un coup de tonnerre réglementaire 
s’abat sur les cryptomonnaies en 
Algérie. Dans une décision sans 

appel, le pays tourne définitivement le 
dos à toute forme d’usage, de création ou 
d’échange des monnaies virtuelles.
Publié dans le Journal officiel n°48 du 24 
juillet 2025, le nouveau texte de loi 25-10 
révise en profondeur la législation existante 
sur la lutte contre le blanchiment d’argent et 
le financement du terrorisme, en y intégrant 
un volet strictement répressif à l’encontre 
des actifs numériques.
Derrière cette réforme, les autorités 
entendent refermer la porte à un univers 
perçu comme opaque, instable et hors 
de contrôle. Au moment où les usages 
non réglementés des cryptomonnaies se 
multiplient à l’échelle mondiale.
Un encadrement juridique sans précédent 
des cryptomonnaies en Algérie
Adopté comme une modification du cadre 
juridique existant, le texte vient renforcer 
la loi 05-01 de 2005 en y insérant des 
dispositions précises et radicales. Ainsi, 
plus aucune tolérance ne sera accordée aux 
transactions ou activités liées aux devises 
numériques.
La nouvelle mouture du texte, promulguée 
sous le numéro 25-10, va bien au-delà d’une 
simple interdiction d’usage. Selon le nouvel 
article 6 bis intégré à la loi, sont désormais 
interdits :
•L’émission d’actifs virtuels de toute nature 
;
•Leur achat, leur vente ou leur détention ;
•Leur usage comme moyen de paiement ou 
d’investissement ;
•Leur promotion ou leur publicité, sous 
quelque forme que ce soit ;
•L’exploitation ou la création de plateformes 
d’échange ou de portefeuilles électroniques 
associés.
Autrement dit, même la seule possession 
d’une cryptomonnaie comme le Bitcoin ou 
le Tether (USDT) est dorénavant considérée 
comme un acte délictueux sur le territoire 
national.

Utilisation de monnaies virtuelles :
Des sanctions pénales et financières 

prévues pour les contrevenants

Cette interdiction s’accompagne de 
sanctions codifiées dans une autre nouveauté 
légale, l’article 31 bis. Celui-ci établit un 
régime répressif modulé en fonction de 
la gravité de l’infraction, allant jusqu’à 
des peines de prison ferme. Ainsi, toute 
personne contrevenant à ces dispositions 
encourt :
•Une peine de prison de 2 mois à 1 an.
•Une amende allant de 200 000 à 1 000 000 
de dinars.
•Ou les deux à la fois, selon la nature et la 
gravité de la violation.
En inscrivant ces sanctions dans la 
loi, le législateur vise à dissuader 
formellement toute tentative de recours 
aux cryptomonnaies, qu’elle soit à titre 
personnel, professionnel ou spéculatif. Le 
texte ne laisse aucune ambiguïté : aucune 
forme d’utilisation n’échappe désormais à 
la vigilance des autorités.

Une volonté claire de renforcer 
la transparence financière en Algérie

Cette évolution législative s’inscrit dans 
une dynamique plus large de contrôle et de 
sécurisation du système financier national. 
Pour les pouvoirs publics, il s’agit avant 
tout de répondre aux risques croissants que 
représentent les cryptomonnaies dans les 
circuits économiques.
Le législateur algérien semble ainsi suivre 
une ligne de conduite ferme face aux 
défis posés par les monnaies numériques. 
Outre leur volatilité, celles-ci sont souvent 
associées à des pratiques frauduleuses, du 
financement illicite à l’évasion fiscale. La loi 
25-10 marque donc un tournant assumé vers 
un assainissement du marché financier, avec 
l’ambition de réduire les zones d’ombre et 
de bloquer l’émergence de nouvelles formes 
d’économie parallèle.
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ANNABA / EL BOUNI
Rencontre entre le chef de daïra et les représentants 

des résidents de Chabia 2

Dans le cadre du 
suivi des projets 
d’aménagement 

urbain et à l’écoute des 
préoccupations citoyennes, 
le Chef de daira d’El Bouni, 
Kouchit AbdelKrim a reçu, 
hier-matin, une délégation 
de représentants des 
résidents des lotissements 
de Chabia 2. Cette rencontre 
a porté principalement 

sur l’achèvement de la 
route reliant la RN44 à la 
cité  ‘’ Chabia’’, un axe 
structurant inscrit dans le 
plan d’aménagement de la 
commune. Les résidents 
ont exprimé leurs attentes 
quant à l’accélération des 
travaux, qui permettront 
d’améliorer l’accessibilité 
de la cité, de désenclaver 
la zone et de répondre aux 
besoins croissants en matière 

de mobilité urbaine.  À 
l’écoute des doléances, le 
chef de daïra a  réaffirmé 
l’engagement des autorités 
locales à concrétiser ce projet 
dans les meilleurs délais, en 
coordination avec les services 
techniques concernés. Il a 
souligné l’importance de 
cette liaison routière pour le 
développement harmonieux 
de la région et pour le confort 
des habitants.

ANNABA / JEUX AFRICAINS SCOLAIRES
Le wali inspecte la zone de compétition de l’aviron

ANNABA:
Commémoration du 56ème anniversaire de la Sonelgaz 
L’événement a été inauguré par le Secrétaire général 

de la wilaya, représentant le wali Abdelkader Djellaoui

Dans le cadre des 
préparatifs liés à 
l’organisation de la 

deuxième édition des jeux 
africains scolaires, le wali 
Abdelkader Djellaoui, a effectué, 
dans la matinée d’hier,  une 
visite d’inspection au niveau de 
la zone de compétition dédiée à 
la discipline de l’aviron, située 
sur le site maritime de ‘’Rizzi 
Amor’’.
Cette démarche s’inscrit dans 
le suivi rigoureux et permanent 
assuré par les autorités locales 
en vue de garantir la pleine 
conformité des infrastructures 
sportives avec les normes 

techniques exigées pour le bon 
déroulement de cette compétition 
continentale de haute importance. 
L’inspection s’est déroulée 
quelques heures avant le 
lancement officiel des épreuves, 
prévu à dix heures du matin, 
en présence des responsables 
du comité d’organisation local, 

des cadres techniques et des 
représentants des instances 
sportives concernées.
Par cette visite, le wali a tenu à 
réaffirmer l’engagement de l’État 
à offrir aux délégations africaines 
un cadre organisationnel 
exemplaire, à la hauteur des 
ambitions de cet événement qui 
vise à promouvoir les valeurs 
de l’olympisme, de l’excellence 
sportive et de la fraternité entre 
les jeunesses africaines. Cette 
mobilisation témoigne également 
de la volonté de la wilaya 
d’Annaba de se positionner 
comme un pôle régional de 
référence en matière d’accueil 
de manifestations sportives 
d’envergure.

L’épreuve d’aviron, parmi les 
plus exigeantes sur le plan 
logistique et sécuritaire, fait 
l’objet d’un encadrement 
technique renforcé et d’un 
dispositif de surveillance adapté, 
afin d’assurer la sécurité des 
participants et le bon déroulement 
des compétitions. La wilaya, 

appuyée par les différentes 
directions sectorielles, a veillé 
à mettre à disposition tous les 
moyens humains et matériels 
nécessaires, en coordination 
avec les services de la Protection 
Civile, de la Santé, de la Sûreté 
nationale et des sports.
Cette inspection s’inscrit 
enfin dans une dynamique 
globale d’accompagnement du 
processus de développement des 
infrastructures sportives locales, 
avec en toile de fond l’objectif 
de pérenniser les acquis post-
événementiels au profit de la 
jeunesse locale et du rayonnement 
de la ville d’Annaba sur la scène 
sportive africaine.

Dans le cadre de la 
célébration du cinquante-
sixième anniversaire de 

la création du groupe Sonelgaz, 
la direction de distribution de 
l’électricité et du gaz de la wilaya 
d’Annaba a organisé une journée 
‘’portes ouvertes’’ au niveau de la 
maison de la culture ‘’Mohamed 
Boudiaf’’. L’événement a 
été inauguré par le Secrétaire 
général de la wilaya, représentant 
le wali Abdelkader Djellaoui, en 
présence des autorités locales, de 
cadres du secteur énergétique et 
de partenaires étatiques.
Placée sous le thème évocateur 
« 56 ans d’énergie pour vous 
», cette manifestation s’inscrit 
dans une dynamique stratégique 
d’ouverture institutionnelle et 
de consolidation du lien entre 
l’entreprise publique et la société 
civile. À travers cette initiative, 

Sonelgaz entend réaffirmer son 
positionnement en tant qu’acteur 
central du service public, tout 
en mettant en valeur son rôle 
de moteur du développement 
économique national.
L’événement, qui s’inscrit dans 
le prolongement des réformes 
entreprises en matière de 
gouvernance et de modernisation 
des entreprises publiques, a 
été conçu comme un espace 
d’échange, d’information 
et de médiation. Il a permis 
aux citoyens, aux opérateurs 
économiques et aux représentants 

de la société civile de prendre 
connaissance, de manière directe 
et transparente, des missions 
fondamentales dévolues à 
Sonelgaz, ainsi que de l’ensemble 
des prestations assurées par ses 
différentes filiales au niveau de 
la wilaya.
Par ailleurs, cette journée a 
été l’occasion de présenter les 
innovations technologiques 
récemment intégrées au dispositif 
de gestion de la relation usager, 
à l’instar de la mise en service 
d’un nouveau mode de paiement 
dématérialisé via l’application 

mobile « BaridiMob », destiné 
à faciliter le règlement des 
factures et à réduire les délais de 
traitement administratif.
L’action de sensibilisation 
à la rationalisation de la 
consommation énergétique, 
dimension désormais 
incontournable dans les 
politiques publiques de transition 
énergétique, a également 
occupé une place centrale dans 
le programme. Des supports 
pédagogiques, des brochures 
explicatives et des conseils 
individualisés ont été mis à 

la disposition du public afin 
de promouvoir une culture 
de l’économie d’énergie, en 
cohérence avec les objectifs de 
durabilité environnementale et 
d’efficience énergétique.
Au-delà de sa portée 
commémorative, cette initiative 
s’inscrit dans une perspective 
de renforcement de la légitimité 
sociale de l’entreprise publique 
et de promotion d’une 
gouvernance fondée sur l’écoute, 
la transparence et la recevabilité. 
En mettant en lumière ses efforts 
en matière de modernisation, de 
proximité et de responsabilité 
sociétale, Sonelgaz aspire à 
consolider son rôle en tant que 
levier stratégique au service 
du développement territorial 
intégré.

Sihem.Ferdjallah

Sihem.Ferdjallah



 EL TARF / SÛRETÉ DE WILAYA 
La BRI démantèle un réseau 
de faussaires de monnaies 

nationales et étrangères

ANNABA / PROTECTION CIVILE
Bilan hebdomadaire : 903 

interventions accomplies dont 
405 personnes, entre malades et 

blessés prises en charge

ANNABA:
 L’Institut des sages-femmes  

au cœur d’une réflexion sur la 
modernisation hospitalière

L’Université Badji Mokhtar lance 
les inscriptions en Master pour 

la rentrée 2025-2026

Les efforts continus des forces 
de sécurité pour lutter contre la 
criminalité organisée viennent une 

nouvelle fois de porter leurs fruits. La 
Brigade de Recherche et d’Intervention 
(BRI), relevant de la Police Judiciaire  
d’El Tarf, a récemment réussi à neutraliser 
un réseau criminel spécialisé dans la 
contrefaçon et la mise en circulation de 
billets de banque falsifiés, tant nationaux 
qu’étrangers. L’opération a été déclenchée 
suite à la découverte d’activités suspectes 
liées à la contrefaçon de monnaies ayant 
cours légalement en Algérie et à l’étranger. 
Deux membres du réseau ont été arrêtés 
lors de cette intervention, menée sous 
la supervision du parquet régional 

compétent. La fouille et les perquisitions 
menées ont permis la saisie de 5.000 euros 
en fausse monnaie, ainsi que 15.000 dinars 
algériens contrefaits, en plus de matériel 
sophistiqué et de fournitures utilisées dans 
la fabrication illégale de billets à banque. 
À l’issue de l’enquête préliminaire, les 
deux suspects ont été présentés devant le 
procureur de la république près le tribunal 
de Bouhadjar, dans la wilaya d’El Tarf, 
pour répondre des charges retenues contre 
eux. Cette opération illustre l’engagement 
constant de la Police d’El Tarf, et plus 
particulièrement de la BRI, à lutter contre 
les crimes financiers qui portent atteinte 
à l’économie nationale et à la sécurité du 
circuit monétaire.

La direction de la protection civile 
a publié le bilan hebdomadaire de 
ses interventions effectuées entre 

le 20 et le 26 juillet 2025. Un total de 903 
opérations a été enregistré sur l’ensemble 
du territoire de la wilaya, couvrant des 
secours aux personnes, les accidents de 
la circulation, les incendies et d’autres 
situations d’urgence. Parmi les actions 
les plus marquantes, 398 interventions 
médicales ont permis la prise en charge 
de 405 personnes, entre malades 
et blessés, toutes évacuées vers les 
établissements hospitaliers de la région. 
Le volet routier n’a pas été épargné : 
35 accidents de la circulation ont été 
signalés durant cette période, causant 36 

blessés. Malheureusement, un décès a été 
enregistré sur les lieux d’un des accidents. 
Le corps sans vie a été transféré vers la 
morgue par les secours. Sur le front des 
incendies, les équipes de la protection 
civile ont dû intervenir à 118 reprises, 
principalement pour des feux d’origine 
électrique, de chaume ou d’herbes sèches. 
Ces flammes ont été maîtrisées à temps, 
mais deux personnes ont été blessées et 
ont reçu les soins nécessaires avant d’être 
évacuées à l’hôpital. Enfin, 191 autres 
interventions ont été recensées sous des 
“opérations diverses”, impliquant des 
sauvetages et des secours à des personnes 
en détresse, là encore avec deux blessés 
pris en charge.

L’Institut national de formation 
supérieure des sages-femmes 
d’Annaba a accueilli les travaux 

de l’université d’été organisée par la 
Direction de la formation du ministère 
de la Santé, sous le haut patronage du 
ministre, Pr. Abdelhak Saihi. Cette 
édition s’est tenue autour du thème 
central de la modernisation de la gestion 
hospitalière, un enjeu majeur pour un 
système de santé en constante mutation. 
Dans son allocution d’ouverture par 
visioconférence, le ministre a salué 
l’initiative, soulignant son rôle dans la 
mise en œuvre du plan national de prise 
en charge du patient. Il a mis l’accent sur 
l’importance des cadres gestionnaires 

dans la réussite des réformes engagées. 
L’événement a rassemblé les directeurs 
de la santé et de la population ainsi 
que les responsables d’établissements 
hospitaliers venus de plusieurs wilayas de 
l’Est du pays, parmi lesquelles Annaba, 
El Tarf, Skikda, Guelma, Souk Ahras, 
El Oued et El Mghair. Durant trois 
journées d’échanges et d’ateliers, les 
participants ont exploré les défis actuels 
liés à la transformation numérique, à 
la communication institutionnelle et à 
l’amélioration des méthodes de gestion. 
En accueillant cette rencontre nationale, 
l’Institut d’Annaba confirme sa volonté 
de contribuer activement à une formation 
continue de qualité, au service d’un 
secteur en pleine évolution.

L’Université Badji Mokhtar 
d’Annaba a officiellement 
ouvert la plateforme numérique 

permettant aux titulaires d’un diplôme de 
licence de déposer leur candidature pour 
une inscription en Master au titre du quota 
des 20 %. Cette procédure concerne l’année 
universitaire 2025-2026. Sont éligibles à 
cette opération les diplômés du système 
LMD issus des précédentes promotions 
de l’Université d’Annaba, ainsi que ceux 
formés dans d’autres établissements du 
pays. La démarche concerne également 
les titulaires d’une licence obtenue à 
l’Université de la Formation Continue 
pour les années 2023-2024 et 2024-
2025. Les anciens diplômés du système 

classique ainsi que les ingénieurs d’État 
peuvent aussi faire valoir leur droit à la 
candidature. L’université précise que le 
dépôt des dossiers se fait exclusivement 
en ligne via le lien suivant : https://info2.
univ-annaba.dz/candidature au master 
20%. Les inscriptions sont ouvertes 
jusqu’au 30 août 2025 inclus. Aucun 
dossier ne sera accepté après cette date. 
Cette initiative vise à garantir une plus 
grande accessibilité à la formation de 
deuxième cycle, tout en assurant une 
gestion numérique, fluide et équitable des 
candidatures. Les postulants sont invités 
à consulter attentivement les conditions 
d’éligibilité et à suivre les mises à jour 
publiées sur la plateforme.

Imen.B
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D
ans le cadre de 

l’amélioration du cadre 

de vie des citoyens et 

du renforcement de la gestion 

des déchets urbains, les services 

de la commune d’Annaba 

poursuivent l’opération de 

distribution des conteneurs 

à ordures dans plusieurs 

quartiers de la ville. L’action 

s’est concentrée sur la cité 

‘’Mohamed Seddik Benyahia’’, 

où plusieurs nouveaux bacs 

à ordures ménagères ont été 

installés  en coordination avec 

le secteur urbain n°4. Cette 

initiative vise à renforcer 

les moyens matériels à 

disposition des riverains 

pour une meilleure hygiène 

urbaine, tout en encourageant 

le respect des horaires de 

dépôt et de ramassage des 

ordures et la préservation de 

l’environnement. Les équipes 

communales ont veillé à une 

implantation stratégique des 

conteneurs, notamment à 

proximité des zones à forte 

densité résidentielle, afin de 

faciliter l’accès aux usagers 

tout en réduisant les points 

noirs liés aux déchets sauvages. 

Cette opération s’inscrit dans 

un programme plus large de 

modernisation du service 

public de collecte des déchets 

à Annaba, qui comprend 

également la sensibilisation des 

citoyens à l’importance du tri, du 

civisme et du respect de l’espace 

public. Les habitants de la rue 

ont accueilli cette démarche 

avec satisfaction, espérant 

qu’elle s’accompagnera d’un 

suivi régulier des services de 

ramassage et d’un engagement 

collectif pour maintenir la 

propreté des lieux. 

ANNABA / VOIERIE :
La cité “Mohamed Seddik Benyahia’’ réceptionne de 

nouveaux bacs à ordures ménagères

S
ous la supervision de 

la direction de l’Office 

de Promotion et de 

Gestion Immobilière de la 

wilaya d’Annaba (OPGI), 

une opération de réfection 

d’étanchéité  des terrasses au 

niveau de la cité 28 logements 

de la cité UV Sidi Amar a été 

entamée hier. En effet, Le but 

de cette opération a concerné la 

réparation et la remise en état de 

l’étanchéité des immeubles qui a 

connu une dégradation due aux 

intempéries. Cette démarche 

s’inscrit dans une vision plus 

large visant à améliorer la 

qualité de vie des résidents et 

à renforcer la durabilité des 

infrastructures. Ces opérations 

entretenues par une équipe 

spéciale relevant de l’OPGI se 

sont avérées essentielles pour 

assurer la sécurité et améliorer 

le cadre de vie  des habitations 

et prévenir toute détérioration 

notamment les intempéries et 

le changement de climats. Les 

travaux d’étanchéité ont pour 

but de préserver le patrimoine  

immobilier de la ville et assurer 

de bonnes conditions de vie aux 

habitants. Cette incitative reflète 

l’engagement et le dévouement 

des autorités locales à assurer 

le bien être des habitants de la 

wilaya. 

ANNABA / SIDI AMAR :
L’OPGI entame des travaux d’étanchéité des terrasses 

d’immeubles à la cité 28 logements
Imen.B

D
ans le cadre du 

suivi quotidien de la 

propreté publique, 

les services de la commune 

d’El Hadjar poursuivent 

leurs efforts pour améliorer 

l’hygiène urbaine et la sécurité 

routière. Conformément aux 

instructions des autorités 

locales, et sous la supervision 

directe de la daïra d’El 

Hadjar, la sous-direction des 

travaux publics a mené, une 

série d’interventions ciblées 

visant à renforcer la propreté 

et la signalisation routière. 

Les opérations ont porté 

notamment sur : La réfection 

de peinture des ralentisseurs 

et des passages piétons, afin de 

garantir la sécurité des usagers 

de la route. Le nettoyage 

intensif des accotements sur 

plusieurs axes stratégiques, 

dont la Route Nationale RN16 

A, la RN16, ainsi que la Route 

129W. Ces actions s’inscrivent 

dans une dynamique de 

gestion rigoureuse de l’espace 

public, en vue d’améliorer 

le cadre de vie des citoyens, 

particulièrement en cette 

saison estivale marquée par 

une forte affluence routière. 

L’administration locale réitère 

son engagement à poursuivre 

ces opérations de manière 

régulière, tout en appelant 

les citoyens à faire preuve 

de civisme et à contribuer 

activement au maintien de la 

propreté dans leurs quartiers.

ANNABA / EL HADJAR :
Entretien des routes : Une action continue pour un 

environnement plus sain
Imen.B
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L
a wilaya d’Oran a 

accueilli le deuxième 

groupe d’enfants de 

la communauté algérienne 

résidant à l’étranger, 

participant aux camps d’été 

de l’année 2025, dans le cadre 

de l’opération décidée par le 

président de la République, M. 

Abdelmadjid Tebboune.

Ce deuxième groupe, arrivé 

à l’aéroport international 

‘’Ahmed Benbella’’ dans la 

soirée de samedi passé et 

accueilli par des responsables 

des autorités locales, est 

composé de deux sous-groupes 

de 52 et 107 enfants, qui sont 

arrivés respectivement de 

Lyon et Paris (France).

Les hôtes d’Oran ont reçu 

un accueil chaleureux de la 

part des autorités locales, 

qui ont mis à leur disposition 

tous les moyens nécessaires 

pour effectuer les démarches 

administratives dans de 

bonnes conditions, avant de 

quitter l’aéroport en direction 

des camps de vacances de 

“Cap Falcon” à Oran et de 

Mostaganem.

A noter que la capitale de 

l’Ouest algérien, avait déjà 

accueilli, il y a quelques 

semaines, un premier groupe 

d’enfants de la communauté 

algérienne résidant à l’étranger.

Le nombre total de 

bénéficiaires de ces activités 

estivales s’élève à 2 000 

enfants des deux sexes, répartis 

sur plusieurs villes côtières.

Les camps de vacances de 

cette saison distinguent par 

la richesse et la nouveauté 

de leur contenu. Ils mettront 

l’accent sur l’ancrage 

des valeurs de l’identité 

nationale, le développement 

des compétences de vie et 

sociales, en plus d’un éventail 

d’activités culturelles et 

éducatives visant à renforcer 

l’esprit collectif et le sentiment 

d’appartenance, comme l’a 

souligné un communiqué 

du ministère de la Jeunesse, 

organisateur de l’opération.

Le communiqué ajoute que 

“Cette initiative n’est pas 

qu’une simple vacance d’été, 

mais constitue un véritable 

pont vivant entre les enfants 

de la diaspora et leur patrie, 

une occasion de renforcer leur 

attachement culturel et affectif 

à l’Algérie”.

ORAN :
Accueil du deuxième groupe d’enfants de la communauté 

algérienne résidant à l’étranger



Droits de douane : François Bayrou déplore « un jour sombre 
» et dénonce une « soumission » après l’accord commercial 

entre Donald Trump et Ursula von der Leyen

La pétition contre la loi Duplomb dépasse deux millions de signatures

La présidente de la 
commission européenne et 
le président américain ont 

annoncé, dimanche 27 juillet, avoir 
conclu un accord imposant 15 % 
de taxes sur la plupart des produits 
européens importés aux Etats-
Unis. Cet accord a suscité de vives 
protestations en France, selon le 
monde fr.  
Le premier ministre François 
Bayrou a dénoncé, lundi 28 juillet, 
un « jour sombre » après l’accord 
commercial entre les Etats-Unis 
et l’Union européenne (UE) 
établissant à 15 % les droits de 
douane américains sur les produits 
européens. « C’est un jour sombre 
que celui où une alliance de peuples 
libres, rassemblés pour affirmer 
leurs valeurs et défendre leurs 
intérêts, se résout à la soumission », 
a écrit le premier ministre français 
sur le réseau social X.
Un peu plus tôt, le ministre délégué 
chargé de l’Europe, Benjamin 

Haddad, avait, lui, dénoncé un 
accord « déséquilibré ». « L’accord 
commercial négocié par la 
Commission européenne avec les 
Etats-Unis apportera une stabilité 
temporaire aux acteurs économiques 
menacés par l’escalade douanière 
américaine, mais il est déséquilibré 
», a écrit sur X Benjamin Haddad, 
qui a mis en garde contre le risque 
d’un « décrochage » des Européens 
si ces derniers « ne se réveillent pas 
».
M. Haddad s’est félicité que l’accord 

exempte « des secteurs-clés pour 
l’économie française [aéronautique, 
spiritueux, médicaments] », exclut 
« toute concession pour [les] filières 
agricoles sensibles » et « préserve 
[la] réglementation européenne sur 
des sujets comme le numérique ou 
le sanitaire ».
« Mais soyons lucides : l’état de 
fait n’est pas satisfaisant et ne 
peut pas être durable », a estimé 
le ministre, en observant que 
les Etats-Unis « font le choix 
de la coercition économique et 

du mépris complet des règles 
de l’Organisation mondiale du 
commerce ». « Nous devons en 
tirer vite les conséquences ou 
risquer l’effacement », a-t-il écrit, 
avertissant : « Si les Européens ne 
se réveillent pas, les difficultés des 
autres paraîtront toutes relatives 
face à notre décrochage. »
« La messe ne doit pas être dite »
Interrogé sur France Inter le ministre 
délégué au commerce extérieur 
français, Laurent Saint-Martin, 
a appelé à un « rééquilibrage ». « 
Moi, je ne veux pas qu’on s’arrête 
à ce qui s’est passé hier [dimanche]. 
Ce serait effectivement assumer que 
l’Europe n’est pas une puissance 
économique. Et surtout, il y a un 
enjeu politique derrière », a-t-il 
dit. « Est-ce que la construction 
européenne, est-ce que l’Union 
européenne est une force ? Si on 
veut que la réponse soit oui, alors 
la messe ne doit pas être dite », a 
affirmé le ministre, jugeant lui aussi 

l’accord « déséquilibré ».
Sur X, le président du 
Rassemblement national (RN), 
Jordan Bardella, a dénoncé un 
« accord de la honte ». « Ursula 
von der Leyen a accepté hier la 
reddition commerciale de l’Europe, 
au détriment de nos exportateurs, 
agriculteurs et industriels. Ce 
matin, la gêne des macronistes, le 
silence sidéral des Républicains, 
en disent long sur l’humiliation 
imposée par une présidente de la 
Commission qu’ils ont obstinément 
soutenue », a-t-il écrit avant de 
poursuivre : « Ils nous ont promis 
l’Europe puissance, nous avons 
l’Europe de la capitulation. Cet 
accord de la honte n’est pas gravé 
dans le marbre : Emmanuel Macron 
et son gouvernement ont encore la 
possibilité de faire preuve – il n’est 
pas interdit d’espérer – d’un sursaut 
de fierté nationale, en s’y opposant 
fermement en l’état, au nom des 
intérêts français ».

Cette loi sur l’agriculture 
autorise notamment l’usage 
de l’acétamipride, un pesticide 

interdit en France, mais autorisé ailleurs 
en Europe jusqu’en 2033. La pétition 
ouvre la voie à un débat à l’Assemblée, 
mais ne permet pas de revenir sur les 
dispositions votées, selon le monde fr.  
La pétition contre la loi Duplomb, qui 
prévoit notamment la réintroduction 
sous conditions d’un pesticide interdit 
en France depuis 2018, a dépassé, lundi 
28 juillet, deux millions de signatures 
sur le site de l’Assemblée nationale. 
« Aujourd’hui je suis seule à écrire, 
mais non seule à le penser », affirmait 
l’autrice de la pétition, à sa publication, 
le 10 juillet. Dix-sept jours plus tard, 
les faits lui donnent raison, même si le 
rythme des signatures ralentit.
MIS A JOUR LE 28 JUILLET 2025 A 
11 H

L’évolution des signatures depuis le 10 
juillet 2025
Ce graphique présente le nombre de 
signatures cumulées pour la pétition 
demandant l’abrogation de la loi 
Duplomb. Le dernier relevé effectué 
par Le Monde est de 2 013 159.
500 0001 million1,50 million2 
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Sa pétition avait déjà atteint 500 000 
signatures le week-end dernier, une 
première sur le portail de l’Assemblée, 
qui ouvre la voie à l’organisation d’un 
nouveau débat dans l’Hémicycle. 
Sa portée sera toutefois limitée : 
si les différents groupes politiques 
pourront exprimer leurs positions, il ne 
permettra pas, seul, de revenir sur les 
dispositions déjà adoptées. La pression 
s’accentue en tout cas un peu plus sur 
le gouvernement, sommé par la gauche, 

les ONG et désormais une partie non 
négligeable de l’opinion publique 
d’abroger le texte.
« Historique », ont commenté lundi Les 
Ecologistes sur X, demandant de ne pas 
laisser les Français « sans réponse » et 
le réexamen du texte par l’Assemblée.
La pétition a été abondamment relayée 
sur les réseaux sociaux par des ONG, 
des partis politiques mais aussi des 
personnalités, comme l’acteur Pierre 
Niney, le musicien Julien Doré ou 
l’influenceuse EnjoyPhoenix. Elle 
demande l’abrogation « immédiate » 
de la loi, « la révision démocratique 
des conditions dans lesquelles elle a 
été adoptée », alors qu’il n’y a pas eu 
de réel débat dans l’Hémicycle, et une « 
consultation citoyenne des acteurs de la 
santé, de l’agriculture, de l’écologie et 
du droit » sur les sujets soulevés.
Son succès « prouve que l’intelligence 

collective existe – et qu’elle triomphera, 
tôt ou tard », a commenté mercredi 
Eléonore Pattery, l’étudiante en master 
de 23 ans à l’origine de la pétition, qui 
ne souhaite pas s’exprimer dans les 
médias, sur le réseau Linkedln.
« Ce que dit cette pétition, ce n’est plus 
un fait divers à ce niveau-là, c’est un 

fait de société », a estimé sur Franceinfo 
le haut-commissaire au Plan, Clément 
Beaune, pour qui « ce n’est pas la loi 
Duplomb qui est contestée par beaucoup 
de nos concitoyens, beaucoup de jeunes 
en particulier, mais c’est plus largement 
les reculs écologiques récents ».

Le feu s’est déclaré à 4 h 30 
du matin, selon la préfecture. 
Le parquet a ouvert une 

enquête, mais il est « beaucoup trop 
tôt pour pouvoir se déterminer sur 
les causes du sinistre », qui est « 
sans doute accidentel ». La ministre 
chargée des personnes handicapées 
est attendue sur place, selon le 
monde fr.  
Un incendie s’est déclaré, lundi 
28 juillet, au matin, dans un gîte 
accueillant des adultes en situation 
de handicap en Charente, faisant un 
mort et quatre blessés, a annoncé 
la préfecture de la Charente. Par 

ailleurs, quatre personnes sont 
toujours portées disparues.
Les quatre blessés ont été « évacués 
vers le centre hospitalier », et 
l’un d’entre eux est « en urgence 
absolue », selon le communiqué de 
presse de la préfecture, qui précise 
aussi que le feu s’est déclaré vers 4 
h 30 du matin sur la commune de 
Montmoreau, au sud d’Angoulême.
A l’intérieur du bâtiment se 
trouvaient quatorze adultes âgés 
de 20 à 75 ans : huit personnes 
souffrant d’un handicap mental et 
quatre encadrants, présents pour un 
séjour d’une semaine, et les deux 

propriétaires, selon le secrétaire 
général de la préfecture et sous-
préfet d’Angoulême, Jean-Charles 
Jobart.
Les pompiers sont arrivés sur les 
lieux en moins de 20 minutes et « 
ont constaté un incendie qui était 
déjà très avancé », a-t-il précisé. « 
On est monté jusqu’à 24 véhicules 
et 85 sapeurs-pompiers sur place 
». « Ils ont pu évacuer notamment 
une personne, mais qui n’a pas pu 
être réanimée et qui est décédée, 
asphyxiée », a-t-il ajouté. Selon 
le journal local La Charente libre, 
il s’agit d’une femme handicapée 

âgée de 60 ans.
La ministre chargée des personnes 
handicapées, Charlotte Parmentier 
Lecocq, a annoncé sur X qu’elle 
se rendrait sur place « dans les 
prochaines heures ».
« Le bilan va sans doute s’alourdir »
Vers 10 heures, des pompiers étaient 
toujours en cours d’intervention, 
notamment sur la toiture calcinée 
de l’ancien corps de ferme isolé, 
entouré d’arbres et d’un champ de 
tournesols, selon l’Agence France-
Presse. De la fumée était encore 
visible et une équipe cynophile a 
été déployée.

« Quatre personnes, pour l’instant, 
sont disparues. Et donc nous 
pensons qu’au cours de la journée, 
le bilan va sans doute s’alourdir 
(...) Les gendarmes ont fait des 
repérages visuels pour voir s’il y 
avait des corps encore à l’intérieur. 
Ils n’ont pas pu voir. Donc s’il 
y en a, c’est qu’ils sont sous les 
décombres », a dit M. Jobart.
« On vient de faire venir une brigade 
cynophile pour voir s’il y avait 
des gens qui s’étaient échappés et 
avaient laissé des traces olfactives. 
Pour le moment, on n’a pas encore 
les résultats », a-t-il encore précisé.
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En Charente, un incendie dans un gîte accueillant des adultes 
handicapés fait un mort et quatre disparus ; ouverture d’une enquête



La Colombie attend le verdict de la justice contre
 l’ex-président Alvaro Uribe, accusé de subornation de témoins

L’ancien chef d’Etat, 
adulé par la droite 
dure, a été au 

pouvoir entre 2002 et 2010. 
Il est soupçonné d’avoir 
offert de l’argent à deux ex-
paramilitaires, qui évoquaient 
son rôle dans la création des 
milices ayant ensanglanté 
Medellin dans les années 1990, 
pour qu’ils modifient leurs 
témoignages, selon le monde fr.  
Ce lundi 28 juillet, à 8 h 30, 
Sandra Heredia, la discrète juge 
du 44ᵉ tribunal pénal de Bogota 
rendra son verdict dans le procès 
engagé contre l’ancien président 

colombien, Alvaro Uribe (2002-
2010). Elle dira si celui-ci s’est 
rendu coupable ou non de 
subornation de témoin, fraude 

procédurale et escroquerie au 
jugement. M. Uribe, qui risque 
de six à douze ans de prison, 
pourrait devenir le premier ex-

président colombien condamné 
au pénal. Les médias parlent de 
« jugement du siècle ».
Les observateurs s’interrogent 
sur l’impact politique d’une 
éventuelle condamnation en 
première instance de M. Uribe. 
Agé de 73 ans, toujours très 
actif sur la scène politique, 
l’ancien président jouit d’un 
immense prestige au sein de 
la droite dure colombienne. 
La décision de Mme Heredia 
est attendue dans un climat 
tendu. Alors que s’engage la 
campagne pour la présidentielle 
de 2026, le président de gauche, 

Gustavo Petro, et l’opposition 
de droite multiplient reproches 
et invectives.
Sur la scène internationale, 
Bogota a des raisons de 
craindre la réaction de Donald 
Trump. Le 9 juillet, le président 
américain a menacé le Brésil de 
droits de douane punitifs de 50 
% à compter du 1ᵉʳ août pour 
protester contre la « chasse aux 
sorcières » dont serait victime 
l’ancien président brésilien, Jair 
Bolsonaro (2019-2023), jugé 
dans son pays pour tentative de 
coup d’Etat.
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Droits De Douane : 

pour Viktor Orban, Donald Trump a « mangé » Ursula von der Leyden « 
au petit déjeuner »

L’accord scellé avec les 
Etats-Unis sur les droits 
de douane est « meilleur 

qu’une guerre commerciale 
» avec Donald Trump, a jugé 
la Commission européenne 
lundi, répondant aux critiques 
de certains Etats membres de 
l’Union, selon le monde fr. 
Le premier ministre hongrois, 
Viktor Orban, a vivement 
critiqué, lundi 28 juillet, l’accord 
conclu dimanche entre l’Union 
européenne (UE) et les Etats-
Unis sur les droits de douane, le 
jugeant « pire » que celui obtenu 
en mai par le Royaume-Uni. « 
Ce n’est pas Donald Trump qui a 
conclu un accord avec Ursula von 
der Leyen, c’est plutôt Donald 
Trump qui a mangé Ursula von 
der Leyen au petit déjeuner », a 
lancé le dirigeant hongrois sur un 

live Facebook animé par le porte-
parole de son parti.
Les Etats-Unis et l’UE sont 
parvenus à un accord commercial 
prévoyant des droits de douane 
de 15 % sur les exportations 
européennes, a annoncé, 
dimanche 27 juillet, le président 
Donald Trump, à l’issue d’une 
rencontre avec la présidente de la 
Commission européenne, Ursula 
von der Leyen, à Turnberry, en 
Ecosse. Un peu au-dessous des 
20 % annoncés initialement par 
Donald Trump le 2 avril, lors de 
son « Liberation Day », et qui 
avaient sidéré les Européens.
« Je suis sûr à 100 % que cet 
accord est meilleur qu’une guerre 
commerciale avec les Etats-Unis 
», a, pour sa part, souligné le 
commissaire européen chargé 
du Commerce, Maros Sefcovic, 

devant la presse à Bruxelles. 
« C’est clairement le meilleur 
accord que nous pouvions obtenir 
dans des circonstances très 
difficiles », a-t-il insisté.
Ce taux général de 15 % doit 
s’appliquer notamment au secteur 
automobile, frappé aujourd’hui 
par des taxes de 27,5 % à l’entrée 
sur le territoire américain, et aux 
semi-conducteurs. Selon Mme 
von der Leyen, les produits 
pharmaceutiques sont également 
couverts, alors même que M. 
Trump avait fait savoir, lors des 
premiers échanges entre les deux 
dirigeants, qu’il ne souhaitait pas 
les inclure dans l’accord.
L’UE s’est aussi engagée à 
750 milliards de dollars (638 
milliards d’euros) d’achats 
d’énergie sur trois ans et à 
investir 600 milliards de dollars 

supplémentaires aux Etats-Unis, 
selon le président américain, qui 
s’est entretenu avec la dirigeante 
européenne pendant une heure.
Un « coup très dur » à l’Europe, 
selon la Russie
Cela permet d’« éviter une 
escalade inutile dans les relations 
commerciales transatlantiques 
», avait déclaré dimanche le 
chancelier allemand, Friedrich 
Merz. « Nous avons ainsi 
pu préserver nos intérêts 
fondamentaux, même si j’aurais 
souhaité davantage d’allégements 
dans le commerce transatlantique 
», a précisé dans un communiqué 
le chancelier alors que les Etats-
Unis sont le premier partenaire 
commercial de l’Allemagne.
« L’accord entre l’UE et les Etats-
Unis met un terme à une phase 
d’incertitude et évite une guerre 

commerciale. Nous examinerons 
tous les détails », a écrit sur le 
réseau social X Antonio Tajani, 
chef de la diplomatie italienne. 
Même réaction de la cheffe du 
gouvernement, Giorgia Meloni, 
en visite en Ethiopie pour un 
sommet de l’ONU sur la sécurité 
alimentaire. « Je considère 
comme positif qu’il y ait un 
accord, mais tant que je ne vois 
pas les détails, je ne peux pas 
formuler un jugement meilleur 
», a-t-elle dit à Addis-Abeba, 
citée par les médias italiens. 
« Une escalade commerciale 
entre l’Europe et les Etats-Unis 
aurait eu des conséquences 
imprévisibles et potentiellement 
dévastatrices », a par ailleurs jugé 
Mme Meloni.

Thaïlande et Cambodge parviennent à un accord de cessez-le-feu
« immédiat et inconditionnel », après cinq jours 

d’affrontements meurtriers

Le premier ministre 
cambodgien a salué une 
solution « pour aller de 

l’avant ». Le Cambodge et la 
Thaïlande s’affrontaient dans 
l’épisode le plus meurtrier en 
près de quinze ans d’un différend 
territorial. Les échanges de 
tirs, bombardements et frappes 
aériennes ont fait au moins 34 
morts des deux côtés, selon le 
monde fr. 
A l’issue de pourparlers en 
Malaisie et après cinq jours 
d’affrontements meurtriers, la 
Thaïlande et le Cambodge ont 
convenu, lundi 28 juillet, d’un 
cessez-le-feu « inconditionnel 

», à partir de minuit (19 heures, 
à Paris), a annoncé le premier 
ministre malaisien, Anwar 
Ibrahim. « Le Cambodge et 
la Thaïlande sont parvenus à 
un accord commun prévoyant 
un cessez-le-feu immédiat et 
inconditionnel qui prend effet à 
minuit, le 28 juillet 2025, ce soir 
», a déclaré M. Anwar.
« Le Cambodge et la Thaïlande 
sont parvenus à un accord 
commun prévoyant un cessez-le-
feu immédiat et inconditionnel 
», a assuré aux journalistes le 
premier ministre malaisien, 
après trois heures de discussions 
avec ses homologues des pays 

concernés.
Pendant la conférence de presse, 
des journalistes de l’Agence 
France-Presse (AFP) présents à 
Samraong, dans le nord-ouest 
du Cambodge, à une vingtaine 
de kilomètres de la frontière, ont 
entendu le bruit de tirs d’artillerie.
Le premier ministre cambodgien, 
Hun Manet, a salué une solution 
« pour aller de l’avant ». Elle 
posera, selon lui, « les conditions 
pour que nos discussions 
bilatérales mènent de nouveau 
à des relations normales ». De 
son côté, le premier ministre 
thaïlandais par intérim, 
Phumtham Wechayachai, a salué 

l’intervention de la Malaisie, qui 
occupe la présidence tournante 
de l’Association des nations 
d’Asie du Sud-Est (Asean), de la 
Chine et du « président Trump ». 
« Nous sommes convenus d’un 

cessez-le-feu, qui, nous espérons, 
sera respecté de bonne foi par 
les deux parties », a déclaré le 
dirigeant.
Au moins 34 morts et 200 000 
déplacés



EN :
Mahrez évoque sa retraite internationale et répond aux critiques

La JSK monte sa Dream Team

Wolfsburg : 
Amoura encore à l’arrêt

Dans une interview 
exclusive accordée au 
média Carré, Riyad 

Mahrez s’est livré sur plusieurs 
aspects marquants de sa carrière. 
Entre ambitions sportives, 
avenir en sélection et blessures 
personnelles face aux critiques, 
le capitaine des Verts n’a éludé 
aucun sujet. Un passage fort 
de l’entretien, qui dévoile 
un Mahrez sincère, lucide et 
profondément attaché à son pays.
À 34 ans, le joueur d’Al-Ahli 
se projette encore vers l’avenir, 
avec des objectifs clairs. Il a 
notamment évoqué la Coupe 
d’Afrique des Nations 2025 
et les qualifications pour la 
Coupe du Monde 2026, qui 
pourraient marquer l’ultime 

chapitre de son aventure avec 
les Fennecs. « Cette saison sera 
très importante avec la Coupe 
d’Afrique et potentiellement 
la Coupe du Monde. J’espère 

terminer en 2026 sur une belle 
Coupe du Monde », a-t-il confié. 
Un objectif ambitieux mais 
révélateur de sa motivation 
intacte à porter les couleurs de 

l’Algérie jusqu’au bout.
L’ancien joueur de Manchester 
City, sacré champion 
d’Angleterre et vainqueur de la 
Ligue des champions, a aussi 
tenu à répondre aux critiques 
dont il fait régulièrement 
l’objet, notamment sur les 
réseaux sociaux. Très touché 
par certaines attaques, Mahrez 
a tenu à remettre les choses en 
perspective : « Je joue pour les 
vrais algériens, ceux qui nous 
aiment et qui nous supportent, 
il y a toujours des mauvaises 
langues, ça me déçoit. Certains 
disent des choses déplacées, ça 
me fait du mal. » Une déclaration 
honnête, qui montre combien le 
lien avec le public algérien reste 
au cœur de son engagement.

Depuis son transfert en Arabie 
Saoudite, certains observateurs 
ont remis en question son niveau 
et sa motivation. Mais Mahrez, 
fort de son expérience et de son 
palmarès, préfère rester concentré 
sur ses objectifs, loin du tumulte 
des commentaires. Son ambition 
de finir sa carrière internationale 
sur une note positive, lors d’une 
dernière Coupe du Monde, 
témoigne de son attachement 
profond au maillot national et de 
son envie de marquer l’histoire.
Riyad Mahrez, malgré les années 
et les épreuves, reste plus que 
jamais une figure centrale du 
football algérien. Et à l’écouter, 
il semble bien décidé à écrire une 
dernière page pleine de fierté et 
d’espoir pour tout un peuple.
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Après avoir réussi à 
s’offrir les services 
du deuxième meilleur 

buteur du championnat, Aymen 
Mahious, en l’occurrence, les 
responsables du club sont sur 
le point de conclure avec deux 
autres recrues XXL et cela en 
plus d’une quatrième qui a déjà 
donné son accord de principe 
mais qui n’a pas son destin entre 
les mains. 
D’après nos informations, les 
deux recrues XXL qu’attend 
la JSK comme nous l’avons à 
maintes fois rapporté ces derniers 
jours, ce sont le défenseur central 
Zineddine Belaïd et l’ailier 
Zineddine Ferhat. Le premier 
a donné son accord de principe 
depuis une quinzaine de jours 
de cela et il n’attend que le 
problème de sa libération soit 
définitivement réglé pour qu’il 
rallie la ville de Tizi Ouzou afin 
d’officialiser son transfert. Il était 

attendu jeudi dernier au pays, 
mais il a été contraint de reporter 
son retour. Les responsables 
belges de  Saint-Trond ont 
accepté de le laisser partir contre 
une somme d’argent dont nos 
source ont refusé de dévoiler, 
mais la transaction ne devrait 
se concrétiser qu’aujourd’hui 
ou demain. Autrement dit, 
Belaïd ne pourra pas signer son 
contrat avant les prochaines 48 
heures. Il est utile de souligner 
que les responsables belges ont 
revu à la baisse leurs exigences 
financières, ce qui a encouragé 
les dirigeants des Canaris à 
entrer en contact avec eux 
surtout que l’ancien défenseur 
des Rouge et Noir n’est pas 
contre l’idée de rejoindre la JSK. 
S’agissant de Ferhat, il a certes 

négocié avec plusieurs clubs, 
mais il a donné son accord à la 
JSK depuis la semaine dernière. 
Les offres pleuvent sur lui en 
cette intersaison, mais il aurait 
décidé d’opter pour le challenge 
sportif en signant à la JSK qui 
ambitionne de jouer le titre et 
d’aller le plus loin possible en 
Champions League africaine. 
Il ne devrait pas en principe 
tarder à officialiser son transfert. 
Évoluant sur le côté droit et dans 
l’animation de jeu, Ferhat serait 
d’un grand apport pour l’équipe 
qui a pour objectif de renouer 
avec les titres tant au niveau 
national que continental.

Équipe de rêve 
Avec le recrutement de Mahious 
et l’arrivée imminente de Belaïd 
et de Ferhat ainsi que d’une autre 
recrue XXL qui a déjà donné son 
accord de principe en attendant de 
régler sa situation administrative, 
la JSK aura sûrement une équipe 

de rêve la saison prochaine. 
Avec Boudebouz, Hamidi et 
Boudjemaâ pour ne citer que 
ces joueurs, les Canaris ont 
pour ambition d’imposer leur 
suprématie tant au niveau national 
que continental. Jamais l’équipe 
n’a fait rêver ses supporters 
comme en cette intersaison. En 
plus de Mahious et Arthur Bada, 
ils réclament d’autres renforts 
de haut niveau notamment 
Belaïd en défense pour que leur 
équipe puisse renouer avec les 
titres. Les dirigeants font le 
maximum pour les satisfaire, car 
ils savent que tous les moyens 
sont réunis pour que la JSK 
retrouve son lustre d’antan. 
L’équipe évolue dans l’un des 
meilleurs stades sur le continent 
et avec la ferveur des supporters 
qui ont décidé d’être derrière 
elle pour l’aider à remporter le 
titre de champion d’Algérie qui 
lui échappe depuis 2008, les 

dirigeants ne rechignent pas sur 
l’effort pour bâtir une équipe 
forte et conquérante capable 
de concurrencer les ténors de 
l’Afrique. En concertation avec 
l’entraîneur Zinnbauer, ils ont 
décidé de renforcer tous les 
compartiments, sauf celui de 
gardien de but. Gaya Merbah est 
l’un des meilleurs gardiens de 
notre championnat et Idir Hadid a 
été l’une des révélations de notre 
championnat la saison dernière, 
les dirigeants ont jugé que la 
priorité est de garder leurs deux 
meilleurs gardiens sans oublier 
le jeune Benrabah qui a retrouvé 
confiance en lui depuis l’arrivée 
de l’entraîneur Zinnbauer. Avec 
le renforcement de l’effectif avec 
tous ces joueurs de haut niveau 
et une bonne préparation en 
Turquie, la JSK est condamnée à 
rendre le sourire aux fans qui ont 
été pour beaucoup dans la reprise 
du club par Mobilis.

Le VfL Wolfsburg poursuit 
sa préparation pour la 
saison 2025-2026, mais 

un absent de marque continue 
de susciter l’inquiétude : 
Mohamed Amoura. L’attaquant 
international algérien, l’une des 
armes offensives majeures des 
Wölfe, n’a pas encore pris part 
aux matchs ni pleinement aux 
séances collectives, un fait qui 
intrigue autant qu’il alarme.
Selon les informations 
précédement relayées par Kicker 
et Ligainsider, Amoura souffrirait 
d’une blessure musculaire 
« complexe » au niveau du 
fémoral. Cette gêne remonterait 
au dernier rassemblement des 
Verts en juin, où il avait quitté 
prématurément le stage après 
la rencontre face au Rwanda, 
manquant ainsi le match contre 
la Suède. Si la blessure n’est 

pas jugée grave, elle impose 
néanmoins une prudence 
maximale dans sa gestion.
Bien que le Fennec s’entraîne 
avec le reste du groupe, le 
staff technique de Wolfsburg 
préfère ne prendre aucun risque, 
d’autant que l’attaquant de 25 
ans avait déjà été freiné par des 
soucis physiques à son arrivée 
en Allemagne en 2024. Malgré 
ces contretemps, Amoura avait 
réussi une saison convaincante 
: 34 matchs disputés toutes 
compétitions confondues, 
ponctués de 10 buts et 12 passes 
décisives. Ses performances 
avaient même attiré l’attention 
de clubs prestigieux, comme le 
Bayer Leverkusen, avant que 
Wolfsburg ne ferme la porte avec 
une valorisation avoisinant les 
40 millions d’euros.
Wolfsburg a par ailleurs 

disputé une nouvelle rencontre 
de préparation samedi face à 
Magdebourg. Amoura n’était 
toutefois pas présent, ni dans 
le onze titulaire ni parmi les 
remplaçants. Pour l’heure, 
aucune date de retour officielle 
n’a été communiquée, ce qui 
laisse planer le doute quant à 
sa disponibilité pour le coup 
d’envoi de la Bundesliga. 
Wolfsburg disputera encore 
plusieurs rencontres amicales 
face à l’Espanyol, Feyenoord 
et Brighton, des occasions qui 
pourraient permettre à l’Algérien 
de retrouver le rythme, si sa 
condition le permet.
Reste à savoir si cette blessure ne 
sera qu’un simple contretemps 
dans la préparation ou si elle 
marquera le début d’un nouvel 
épisode délicat pour l’ancien 
joueur de l’ES Sétif.



Le Real Madrid met en vente Vinicius Junior

Le PSG doit-il vraiment se séparer 
de Gianluigi Donnarumma ?

Liverpool a déjà trois 
noms pour l’après 

Luis Díaz

En plein bras de fer 
avec Vinicius Junior, 
le Real Madrid refuse 

de prolonger le Brésilien aux 
émoluments qu’il souhaite. Une 
situation qui a poussé le club 
espagnol à le mettre en vente.
L’histoire d’amour entre le Real 
Madrid et Vinicius Junior bat 
de l’aile. Arrivé de Flamengo 
à l’été 2018 contre 45 millions 
d’euros, l’ailier brésilien de 
25 ans connaît une carrière 
idyllique avec les Merengues. 
Auteur de 106 buts et 83 passes 
décisives en 322 rencontres, il 
a remporté 2 fois la Ligue des 
Champions et 3 fois la Liga. 
Des accomplissements énormes 
pour le natif de São Gonçalo qui 
reste néanmoins sur un dernier 
exercice plus compliqué malgré 
des statistiques toujours aussi 
solides (22 buts et 19 offrandes 

en 58 rencontres).
Sous contrat jusqu’en juin 
2027, Vinicius Junior est ouvert 
à une prolongation avec la Casa 
Blanca mais ça coince. Après 
plusieurs mois de discussions, 
les négociations sont au point 
mort. En cause, les exigences 
de Vinicius Junior qui réclame 
un salaire similaire à celui 
que touche l’autre star de 
l’effectif Kylian Mbappé. 
Touchant actuellement 15 
millions d’euros net avec le 
club espagnol, Vinicius Junior 
toucherait 8 millions d’euros 
de moins par an que son 
homologue tricolore.

Le Real Madrid est ouvert 
à la vente

Souhaitant obtenir autant, 
Vinicius Junior se heurte à la 
position ferme du Real Madrid 
qui ne souhaite pas lui offrir 

autant. La Casa Blanca est 
d’ailleurs surprise de l’approche 
du Brésilien qui intervient 
après des derniers mois plus 
compliqués. Et cette situation 
stagnante aurait poussé le Real 
Madrid à revoir sa position 
selon Mundo Deportivo. Ainsi, 
les Madrilènes sont ouverts à le 
laisser partir.
Si le joueur dispose d’une 
clause libératoire d’1 milliard 
d’euros qui semble impossible à 
lever, le Real Madrid est ouvert 
à une vente si une proposition 
significative intervient d’une 
autre formation. Lié à l’Arabie 
saoudite et notamment à Al-
Hilal depuis de nombreux mois, 
Vinicius Junior avait toujours 
vu le Real Madrid se montrer 
ferme à son sujet. La situation 
est en train de changer.

Élément majeur dans la 
conquête de la Ligue 
des Champions par le 

PSG, Gianluigi Donnarumma 
a redoré son image auprès des 
supporters et fait oublier les 
quelques loupés des saisons 
précédentes. Pour d’autre, la 
mémoire reste vive. La question 
se pose donc clairement durant 
cette intersaison, en raison 
de la date de fin de contrat de 
l’international italien, en 2026 
: le club de la capitale doit-il se 
séparer de lui ?
C’est une drôle de sensation 
que doit ressentir Gianluigi 
Donnarumma s’il ouvre les 
journaux, qu’ils soient français 
ou italiens, pendant ses vacances 
bien méritées. Parce qu’il y lira 
que le PSG a lancé son offensive 
pour recruter Lucas Chevalier, 
le portier français du LOSC. Et 
ce dernier ne semble pas destiné 
à être un numéro 2, comme 
Safonov, qui avait pourtant 
lui-même des ambitions à son 
arrivée à Paris. Des ambitions 
qui se sont heurtées à la saison 
de très haut niveau lâchée par 
Donnarumma.
Comment ne pas se souvenir de 
ses arrêts devenus légendaires, 
face à Liverpool, Aston Villa 
ou Arsenal ? A cette parade 
exceptionnelle sur la frappe 
d’Odegaard, à cette séance de tirs 
au but royale face à Liverpool ? 
Combien de supporters parisiens 
ont hurlé «Merci Gigio» au cours 
de cette campagne de Ligue 
des Champions victorieuse ? 
Et surtout, le PSG y serait-il 
arrivé avec un autre gardien ? La 
qualité de l’Italien sur sa ligne a 
sauvé le PSG à maintes reprises. 
Sa fébrilité dans les airs s’est 
moins remarquée, et son jeu au 
pied s’est amélioré au fil des 
mois.
Le joueur a progressé, n’a 

jamais paru aussi fort, avec une 
confiance aussi grande, et il 
faudrait le sacrifier sur l’autel 
de la politique salariale ? Le 
PSG a tellement galéré à trouver 
le gardien idoine qu’il semble 
presque farfelu de vouloir se 
séparer de celui qui l’a conduit 
au titre européen. Car ce n’est 
que là-dessus qu’on est jugé 
au PSG. Pas sur la L1 ou les 
autres trophées, mais bien sur sa 
capacité à sauver son équipe dans 
les matches couperets de Ligue 
des Champions. S’il y en a qui 
a bien mérité une augmentation, 
c’est Donnarumma. Mais peut-
être en est-on là parce que Luis 
Enrique a toujours voulu d’un 
autre profil…
Le clan Donnarumma souhaite 
prioritairement poursuivre au 
PSG. Le joueur est actuellement 
en vacances, et il a décidé 
d’attendre son retour pour 
connaître la position finale 
des dirigeants parisiens sur sa 
prolongation de contrat. L’écart 
entre ce qui est réclamé par les 
représentants du joueur et la 
stratégie salariale du PSG, avec 
une large par de variables, est-il 
insurmontable ? Le Transalpin 
touche 850 000 € brut par 
mois et il aimerait bonifier 
sa superbe saison en allant 
chercher une augmentation. 
Mais la gourmandise supposée 
de ses agents n’est-elle pas trop 
poussée ?

Il a été souvent reproché au PSG 
de tout accorder à ses joueurs 
phares, et le duo Luis Campos-
Luis Enrique a travaillé pour 
remettre de l’ordre à tous les 
niveaux. La grille salariale 
en fait partie et exactement à 
l’image de ce qu’il se passe 
sur le terrain, aucun écart n’est 
autorisé, sous peine de voir les 
autres se questionner. L’aspect 
salarial a donc son importance 
et le PSG doit conserver son 
intransigeance également à ce 
niveau, peu importe le joueur en 
question.
Sur le terrain, Donnarumma 
a joué un grand rôle dans la 
conquête européenne, mais si 
le PSG était précédemment en 
difficulté, il était également en 
partie responsable. Avant qu’il 
lâche les chevaux en 2025, il 
avait surtout lâché les ballons et 
causé la perte du PSG à plusieurs 
reprises, s’attirant les foudres 
d’une majorité de supporters. 
Le PSG peut-il trouver mieux 
? Peut-être pas, mais plus en 
adéquation avec les principes 
de Luis Enrique, qui aurait aimé 
avoir un portier plus à l’aise 
avec ses pieds. Si le PSG met en 
doute la suite de l’aventure de 
Donnarumma, son entraîneur ne 
peut pas y être étranger, et valide 
donc probablement l’issue d’un 
départ. Et si l’entraîneur n’en 
veut plus, alors le PSG doit s’en 
séparer.

Alors que Luis Díaz est 
en passe de rejoindre 
le Bayern Munich 

contre un chèque de 75 millions 
d’euros, Liverpool a déjà coché 
les noms de trois joueurs pour 
remplacer le Colombien.
Ce n’est désormais plus qu’une 
question d’heures. Comme nous 
vous le révélions ces derniers 
jours, le Bayern Munich est 
en passe de s’offrir Luis Díaz 
puisqu’un accord verbal avec 
Liverpool est tout proche d’être 
trouvé pour le transfert de l’ailier 
colombien de 28 ans. Si le deal 
devrait se boucler autour de 75 
millions d’euros, les Reds, eux, 
n’ont pas attendu pour anticiper 
la suite.
Dans cette optique et selon les 
dernières informations de la 
presse anglaise, la direction 
sportive du club de la Mersey - 
qui a déjà dépensé pour plus de 
300 millions d’euros sur cette 
fenêtre estivale (Wirtz, Ekitike, 
Kerkez, Frimpong…) - a coché 
trois noms. Le premier n’est 
autre que Rodrygo. Annoncé sur 
le départ du côté du Real Madrid, 
le Brésilien pourrait se laisser 
tenter par le projet liverpuldien.

Liverpool pense à Rodrygo, 
Fofana et le pire attaquant 

de Bundesliga…
Une opération qui reste toutefois 
complexe puisque la Casa 
Blanca exigerait, à minima, 90 
millions d’euros pour céder son 
protégé. En cas d’échec dans 
ce dossier, Liverpool pourrait 
alors se tourner vers Malick 
Fofana. Actuellement sous les 
couleurs de l’OL, le jeune ailier 
belge de 20 ans se rapproche 
plus que jamais d’un départ. 
Ces dernières heures, Everton 
a ainsi proposé 36 millions 
d’euros bonus compris aux 

Gones. Une proposition encore 
assez éloignée des exigences 
lyonnaises.
Avec le transfert à venir de 
Luis Díaz, les Reds pourraient 
alors dégainer une offre se 
rapprochant des 50M€ et ainsi 
rafler la mise. Enfin, si aucune 
de ces deux pistes ne va au bout, 
Liverpool dispose d’une ultime 
alternative. Son nom ? Antonio 
Nusa. Lié au RB Leipzig 
jusqu’en 2029, l’ailier gauche 
de 20 ans sort pourtant d’une 
saison assez compliquée qui lui 
avait valu un titre honorifique 
de pire attaquant de Bundesliga 
(5 buts et 8 passes décisives en 
40 matches toutes compétitions 
confondues).
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En Bref...Filmora 12  
le montage vidéo à l’heure de l’intelligence 

artificielle
Ils l’accusent d’avoir utilisé 

le contenu de leurs livres pour 

alimenter le robot conversationnel. 

Trois auteurs ont assigné en justice 

OpenAI, créateur de l’interface 

d’intelligence (IA) artificielle 

générative ChatGPT, a appris l’AFP 

ce lundi de source judiciaire. Ils ont 

également intenté une action contre 

Meta, auquel il est reproché d’avoir 

fait de même pour son propre 

logiciel d’IA générative, LLaMA.

L’humoriste Sarah Silverman, 

auteure de l’autobiographie The 

Bedwetter, ainsi que Christopher 

Golden et Richard Kadrey, deux 

écrivains connus aux Etats-Unis 

notamment pour leurs ouvrages 

de fantasy, ont demandé à un juge 

fédéral de San Francisco de qualifier 

cette procédure en action de groupe, 

ce qui permettrait à d’autres de s’y 

joindre.

Un contenu « très juste »

Les trois auteurs n’ont pas de 

preuve directe qu’OpenAI ait bien 

utilisé leurs livres pour alimenter 

son modèle de langage, c’est-à-dire 

pour créer un logiciel, ChatGPT, 

capable de répondre à des demandes 

en langage courant et de générer 

du texte. Mais ils indiquent, selon 

le document d’assignation vu par 

l’AFP, avoir demandé à ChatGPT de 

proposer un résumé des ouvrages et 

avoir obtenu, en retour, un contenu 

« très juste » et conforme au récit 

de chaque livre, même si « certains 

détails sont faux ». ChatGPT 

n’étant pas alimenté en temps 

réel directement pas des sources 

Internet et s’appuyant sur une 

quantité limitée d’informations, à 

la différence de Bard, l’interface de 

Google, ces résumés signifieraient 

que des éléments relatifs à ces livres 

ont été entrés dans le logiciel.

Longtemps assimilé à 
l’équivalent d’un iMovie 
sur PC, soit un logiciel 

de montage approprié aux 
débutants, FIlmora en est peu 
à peu venu à accueillir des 
fonctionnalités dignes des grands 
programmes professionnels.
Lorsqu’on pense montage vidéo 
professionnel, trois applications 
viennent spontanément à 
l’esprit :
Final Cut Pro
Adobe Premiere
DaVinci Resolve
Ces trois logiciels disposent de 
fonctions avancées indéniables 
mais dans le même temps, 
leur abord est ardu et nécessite 
habituellement une formation 
de deux semaines minimum.
A l’autre bout du spectre, nous 
avons iMovie, le logiciel conçu 
par Apple et habituellement 
proposé en standard avec ses 
iMac. A défaut d’être doué de 
capacités époustouflantes, il 
est unanimement loué par la 
simplicité de son approche. 
Ceux qui ont goûté à iMovie 
sur Mac ont naturellement 
recherché un équivalent sur 
PC. Et depuis 2015, c’est un 
logiciel particulier qui est 
généralement apparu : Filmora 
de Wondershare. Sa facilité 
d’usage se montrait comparable 
à celle de iMovie et en faisait 
un choix approprié pour les 
débutants. L’application en est 
peu à peu venue à attirer plus de 
100 millions d’usagers.
Seulement voilà : au fil des 
versions, Filmora n’a cessé 
d’accueillir des fonctionnalités 
de plus en plus sophistiquées. 
Ainsi, la récente édition 

Filmora 12 propose une palette 
de services particulièrement 
étendue, souvent dignes des 
trois logiciels phares évoqués 
plus haut. Cerise sur le 
gâteau : Filmora 12 s’ouvre à 
l’intelligence artificielle…
Aujourd›hui la nouvelle version 
intègre Enhanced Keyframe, 
Draw mask, AI Smart cutout, 
AI Audio Stretch, etc.

Quelles sont les nouvelles 
fonctions de Filmora 12 ?

Les masques personnalisés
Les familiers de Photoshop 
connaissent bien la fonction 
«détourage» : on place des 
points sur les bords d›un objet 
ou d›un personnage, et l›on 
définit ainsi une bordure autour 
de celui-ci. Sous Filmora 12 
comme sous Photoshop, on peut 
alors faire disparaître l›arrière-
plan et le remplacer par un 
autre. Toutefois, sous ce logiciel 
de montage, l’intelligence 
artificielle est au rendez-vous. 
Si le personnage bouge ses bras 
ou ses jambes, il va continuer 
d’apparaître en distinction du 
décor.
Une autre façon d’isoler un 
élément d›une vidéo consiste 
à pointer sur le sujet à l›aide 
d’une brosse. L’IA va alors 
automatiquement compléter 
la sélection.  Là encore, il ne 
reste plus qu›à incruster un 
autre décor – qui peut être une 
vidéo animée. Nous obtenons 
ainsi une capacité qui nécessite 
usuellement de filmer une 
personne devant un écran vert.

Quelles sont les nouvelles 
fonctions de Filmora 12 ?

Les masques personnalisés
Les familiers de Photoshop 

connaissent bien la fonction 
«détourage» : on place des 
points sur les bords d›un objet 
ou d›un personnage, et l›on 
définit ainsi une bordure autour 
de celui-ci. Sous Filmora 12 
comme sous Photoshop, on peut 
alors faire disparaître l›arrière-
plan et le remplacer par un 
autre. Toutefois, sous ce logiciel 
de montage, l›intelligence 
artificielle est au rendez-vous. 
Si le personnage bouge ses bras 
ou ses jambes, il va continuer 
d’apparaître en distinction du 
décor.
Une autre façon d’isoler un 
élément d’une vidéo consiste 
à pointer sur le sujet à l›aide 
d›une brosse. L’IA va alors 
automatiquement compléter 
la sélection.  Là encore, il ne 
reste plus qu›à incruster un 
autre décor – qui peut être une 
vidéo animée. Nous obtenons 
ainsi une capacité qui nécessite 
usuellement de filmer une 
personne devant un écran vert.

Ajustement automatique 
d’une séquence musicale

Vous appréciez une certaine 
séquence musicale mais hélas, 
elle est plus courte que le clip 
sur lequel vous opérez ? Copiez 
ou allongez la séquence audio 
et elle va s’adapter de façon 
intelligente à la longueur du clip 
vidéo – par exemple, sans que 
l’on sente une baisse de volume 
au point où l’on a copié/collé la 
musique.

ChatGPT à la rescousse
Filmora 12 intègre de 
l’intelligence artificielle dans 
de nombreux services. Ainsi, 
on peut opérer une suppression 
des bruits de fond ou bien 
améliorer la voix. Mais là 

n›est pas tout. Filmora se veut 
conforme à ce que l›on appelle 
AIGC – Artificial Intelligence 
Generated Content – et qui 
désigne les contenus créés par 
des algorithmes d›intelligence 
artificielle, qu›il s›agisse de 
textes issus de ChatGPT ou 
d’images générées à l’aide 
de MidJourney. Pour les 
débutants en montage, le mode 
«Instantané» propose de créer 
un clip à partir des images, 
vidéos et musiques que l›on a 
chargé, en s›appuyant sur l›un 
des 115 modèles prédéfinis. On 
peut aussi poser des questions 
à ChatGPT depuis Filmora : 
le créateur pourra notamment 
trouver des idées, obtenir un 
script pour une vidéo Youtube 
ou un titre. Nous n›avons là 
qu›un aperçu des fonctions d›IA 
: il est également possible de 
faire un lire un texte par une 
voix synthétique ou d›obtenir 
une transcription intelligente 
d›une vidéo, afin de fournir les 
sous-titres à Youtube.
Une vaste bibliothèque d’effets 

et séquences audio et vidéo
Filmora met à la disposition du 
créatif une vaste bibliothèque 
abritant pas moins de 500 000 
séquences audio ou vidéo sans 
oublier des effets.
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La 82e Mostra de Venise 
accueille le premier long 

métrage d’horreur algérien 
en compétition officielle, 

marquant une reconnaissance 
internationale sans précédent 
pour le septième art national.

La sélection du film 
« Roqia » dans la 
compétition officielle de 

la 40e Semaine Internationale 
de la Critique à la Mostra de 
Venise (27 août - 6 septembre 
2025) constitue un événement 
majeur pour la cinématographie 
algérienne contemporaine. 
Cette reconnaissance vénitienne 
confirme l’émergence d’une 
nouvelle génération de 
réalisateurs maghrébins sur la 
scène internationale.

Un parcours artistique 
confirmé

Yanis Koussim, né à Sétif en 1977 
et diplômé de la Fémis, s’impose 
progressivement comme 
une figure emblématique du 
renouveau cinématographique 
algérien. Après le succès critique 
de son court métrage « Khouya 
», primé aux festivals de Locarno 
et d’Amiens, sa participation 
au documentaire « Un été à 
Alger » et ses collaborations 
scénaristiques remarquées, le 
réalisateur franchit une étape 
décisive avec ce premier long 
métrage de fiction.

Fondateur du collectif 

« Plateau19 », structure 
dédiée au développement du 
cinéma indépendant algérien, 
Koussim incarne une approche 
collaborative et innovante de la 
production cinématographique 
nationale.

Une narration à double 
temporalité

« Roqia » développe une 
structure narrative complexe 
articulée autour de deux époques 
distinctes. En 1993, Ahmed, 
victime d’amnésie consécutive à 
un accident automobile, retrouve 
un environnement familial 
devenu étranger. Son village 
natal, son épouse et ses enfants 
lui semblent méconnaissables, 
tandis que son plus jeune fils 
manifeste une peur instinctive 
face à son visage meurtri. La 
dimension fantastique s’immisce 
progressivement par l’apparition 

nocturne de visiteurs mystérieux 
psalmodiant dans une langue 
inconnue.

Parallèlement, l’intrigue 
contemporaine suit un Raqi 
âgé confronté à la maladie 
d’Alzheimer, dont le disciple 
observe avec inquiétude 
l’évolution troublante des 
possessions : les sujets exorcisés 
s’expriment désormais en langues 
étrangères, accompagnant une 
recrudescence de violence qui 
pourrait signaler le réveil d’un 
mal ancestral.

Une distribution d’envergure 
maghrebine

Le casting réunit des acteurs 
reconnus du cinéma nord-
africain : Ali Namous (« Algiers 
»), Akram Djeghim (« Les 
Terrasses »), Mostefa Djadjam 
(« Six pieds sur Terre »), 
Hanaa Mansour (« Front Row 

») et Lydia Hanni forment un 
ensemble artistique capable de 
porter l’ambition esthétique du 
projet.

Réception critique et enjeux 
thématiques

Selon l’analyse de Beatrice 
Fiorentino, directrice artistique 
de la Semaine Internationale de 
la Critique, « Roqia » transcende 
les codes conventionnels du 
genre horrifique pour interroger 
« le trauma, la mémoire et la 
peur » dans une perspective post-
coloniale. Le film transforme « 
le genre de l’horreur en espace 
de tension, d’éloignement, 
de confrontation entre les 
générations », révélant « 
l’identité fragmentée du monde 
arabe ».

Cette approche conceptuelle 
positionne l’œuvre au-delà 
du simple divertissement, 
proposant un « exorcisme 
» cinématographique des 
traumatismes collectifs algériens 
et maghrébins.

Infrastructure de production 
internationale

La production, orchestrée par 
Farès Ladjimi (Supernova 
Films) en coproduction avec 
la société algérienne 19 et 
Mulholland Drive, bénéficie 
d’un financement international 
diversifié. Le Doha Film 
Institute, le Red Sea Fund, l’Aide 
aux Cinémas du Monde du 
CNC, la région Sud, le ministère 
algérien de la Culture et des 

Arts, ainsi que l’Arab Fund for 
Arts and Culture soutiennent le 
projet.

La direction photographique 
de Jean-Marie Delorme, 
collaborateur régulier du 
réalisateur, garantit la cohérence 
visuelle de cette narration 
multicouche. Film Clinic 
détient les droits de distribution 
pour la zone MENA, tandis 
qu’Alpha Violet pilote les ventes 
internationales, témoignant de 
l’attractivité commerciale du 
projet.

 Perspectives pour le cinéma 
algérien

La sélection vénitienne de « 
Roqia » illustre la maturation du 
cinéma algérien contemporain, 
capable de conjuguer spécificités 
culturelles nationales et 
langage cinématographique 
universel. Cette reconnaissance 
internationale ouvre de 
nouvelles perspectives pour une 
génération de cinéastes algériens 
désireux d’explorer des genres 
jusqu’alors inédits dans la 
production nationale.

L’utilisation du registre 
horrifique comme vecteur 
d’interrogation sociétale 
constitue une innovation 
remarquable dans le paysage 
cinématographique maghrébin, 
positionnant l’Algérie parmi les 
territoires émergents du cinéma 
de genre international.

«L’enfant migrant» de Banksy 
retiré d’un bâtiment de Venise 

pour être restauré.

Des restaurateurs d’art 
ont retiré une œuvre 
de Banksy intitulée 

«L’enfant migrant» du mur 
d’un bâtiment à Venise afin de 
la préserver en vue d’une future 
exposition publique.

Le retrait de cette œuvre du mur 
du Palazzo San Pantalon a été 
effectué en consultation avec 
des personnes proches du street 
artiste britannique.

L’œuvre d’art représente 
un enfant vêtu d’un gilet de 
sauvetage, tenant à la main 
une fusée de détresse comme 

ceux utilisés en mer en cas de 
naufrage. Le dessin engagé, 
porteur d’un message fort, a très 
vite rencontré le succès faisant 
du lieu un passage touristique 
dans la ville. 

La restauration est supervisée par 
Federico Borgogni et financée 
par Banca Ifis, dans le cadre de 
son programme artistique. Cette 
dernière n’a pas communiqué sur 
le coût de l’opération.

La banque a l’intention d’exposer 
l’œuvre au public dans le cadre 
d’événements culturels gratuits 
organisés par Ifis art une fois 
la restauration achevée. Aucun 
délai n’a été donnée.

Le cinéma algérien s’invite à Venise
 « Roqia » de Yanis Koussim explore les traumatismes 

collectifs par le prisme de l’horreur

Venise : une œuvre de Banksy retirée d’un bâtiment 
pour être restaurée
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Une mobilisation générale 
pour la 28e édition du 

plus grand salon littéraire 
maghrébin

Dans le cadre des 
préparatifs de la 28e 
édition du Salon 

international du livre d’Alger 
(SILA), prévue du 29 octobre 
au 8 novembre 2025, le ministre 
de la Culture et des Arts, 
Zouhir Ballalou, a effectué 
dimanche une visite d’inspection 
stratégique au siège du 
Commissariat du SILA, hébergé 
par l’Entreprise nationale des 
arts graphiques (ENAG). Cette 
démarche ministérielle s’inscrit 
dans une logique d’évaluation 
préparatoire et de coordination 
inter-institutionnelle, considérée 
comme déterminante pour la 
réussite de cet événement culturel 
d’envergure continentale.

L’accent mis par le ministre sur 
«la nécessité d’une préparation 
rigoureuse et d’une coordination 
optimale entre l’ensemble des 
acteurs culturels et administratifs 
concernés» révèle une approche 
managériale moderne dans la 
gestion des grands événements 
culturels. Cette vision systémique 
témoigne de la reconnaissance 
institutionnelle du SILA 
comme vecteur stratégique 
de rayonnement culturel, non 
seulement à l’échelle nationale, 

mais également dans l’espace 
maghrébin et africain.

Le commissaire du SILA, 
Mohamed Iguerb, a présenté 
lors de cette rencontre un état 
d’avancement des préparatifs, 
qualifiant l’édition à venir 
d’»exceptionnelle». Cette 
qualification prend une dimension 
particulière au regard du statut 
du SILA en tant que «rendez-
vous culturel le plus important en 
Algérie et en Afrique du Nord», 
selon les termes officiels. La 
désignation de la République 
islamique de Mauritanie comme 
invitée d’honneur s’inscrit 
dans cette dynamique de 
coopération culturelle sud-sud et 
de valorisation des patrimoines 
littéraires africains.

L’inspection menée par le 
ministre au sein de l’ENAG a 
révélé une dimension souvent 
méconnue du secteur culturel 
: l’infrastructure industrielle 
qui sous-tend la chaîne du 
livre. La visite des ateliers de 
production, où se déroulent 
notamment l’impression du Saint 
Coran et des manuels scolaires, 
illustre le rôle stratégique de 
cette entreprise publique dans 
l’écosystème éditorial national.

Le directeur général de 
l’établissement, Hichem 
Aissani, a présenté les capacités 
opérationnelles de cette 
structure, soulignant son «rôle 
clé dans le domaine de l’édition 

et de l’impression à l’échelle 
nationale». Cette présentation 
s’est accompagnée d’une 
démonstration des équipements 
modernes acquis par l’entreprise, 
témoignant d’un effort de 
modernisation technologique 
dans un secteur en pleine 
mutation.

 Exigences de performance et 
gouvernance moderne

Les directives ministérielles 
énoncées lors de cette visite 
révèlent une philosophie 
gestionnaire axée sur l’excellence 
opérationnelle. L’insistance sur 
«la nécessité de se conformer 
aux normes de qualité, de 
respecter les délais et d’œuvrer 
à améliorer la performance 
professionnelle» traduit une 

approche managériale inspirée 
des standards internationaux de 
l’industrie graphique.

Cette démarche s’articule autour 
de trois piliers fondamentaux 
: l’efficacité opérationnelle, 
la spécialisation technique et 
l’adaptation aux évolutions 
technologiques. Cette trilogie 
conceptuelle témoigne d’une 
vision stratégique qui dépasse le 
cadre événementiel du SILA pour 
s’inscrire dans une logique de 
développement sectoriel durable.

 Dimension sociale et 
ressources humaines

L’attention portée par le ministre 
aux «espaces dédiés aux œuvres 
sociales» et son enquête sur les 
conditions de travail révèlent 

une approche holistique de 
la gestion industrielle. Sa 
déclaration sur «l’importance de 
la prise en charge de la ressource 
humaine pour assurer un travail 
de qualité et garantir la stabilité 
professionnelle» s’inscrit dans 
une logique de développement 
humain considéré comme 
facteur déterminant de la qualité 
productive.

 Perspectives institutionnelles

Cette mission d’inspection 
s’inscrit, selon les sources 
officielles, dans un programme 
plus large d’»évaluation de la 
performance des établissements 
relevant du secteur» et de 
«suivi de la mise en œuvre des 
programmes de modernisation des 
équipements et d’amélioration de 
la gouvernance». Cette démarche 
systématique témoigne d’une 
volonté de transformation 
structurelle du secteur culturel, 
particulièrement pour les 
établissements à caractère 
économique.

L’approche adoptée pour le SILA 
2025 illustre ainsi une mutation 
dans la conception des politiques 
culturelles algériennes, 
où l’événementiel devient 
laboratoire d’expérimentation 
de nouvelles modalités de 
gouvernance publique, alliant 
impératifs culturels et exigences 
managériales contemporaines.

« Des émotions gustatives » 
incomparables : pour la première 
fois dans un restaurant trois 
étoiles en France, Alain Passard 
sert désormais une cuisine 
exclusivement végétale, signe 
d’un tournant encore discret, 
mais bien réel, de la haute 
gastronomie.

Depuis le début de la semaine, il 
ne sert plus ni viande, ni poisson, 
ni produits laitiers, ni œufs à 
l’Arpège, son restaurant du VIIe 
arrondissement de Paris qu’il 
dirige depuis près de 40 ans.

« Ça fait un an que c’était déjà 
dans les tuyaux », confie à 
l’AFP le cuisinier de 68 ans, qui 
poursuit une démarche entamée 
il y a 25 ans.

En 2001, le Breton avait 
déjà décidé de supprimer la 
viande rouge de sa carte pour 
se concentrer sur les légumes 
cultivés dans ses potagers.

Un pari audacieux à l’époque, 
alors que son établissement 
s’était bâti une réputation autour 
de sa rôtisserie, qui lui avait 
permis de décrocher trois étoiles 
au guide Michelin en 1996, 
étoiles qu’il n’a jamais perdues.

Ce virage a fait de lui l’un des 
premiers ambassadeurs de la 
cuisine végétale, sans posture 
militante.

« Je continue à manger un peu 
de volaille, de poisson... », dit-il. 
« Mais je me sens plus à l’aise 
avec le végétal. Ça me permet 

d’apprendre, et puis j’aime ce 
que ça dégage. Il y a une lumière 
dans cette cuisine. Il y a des 
émotions gustatives que je n’ai 
jamais eues ailleurs. » 

« Un travail colossal »

« Cette décision, je pense qu’on 
peut dire que c’est un événement 
», estime Laurent Guez, 
chroniqueur culinaire pour Les 
Échos et Le Parisien.

En renonçant à tout produit 
d’origine animale, à l’exception 
du miel de ses ruches, Alain 
Passard fait de son restaurant le 
premier établissement français 
trois étoiles entièrement végétal.

Claire Vallée avait ouvert la voie 
en 2021 en décrochant la première 
étoile décernée à un restaurant de 

« gastronomie végétale » avec 
ONA, en Gironde.

L’établissement a fermé l’année 
suivante et la cheffe de 45 ans 
a ensuite ouvert plusieurs tables 
éphémères.

Depuis, aucun autre restaurant 
français entièrement végétal n’a 
été sacré par le guide rouge.

À l’international, ils restent 
également rares. Le Eleven 
Madison Park, à New York, a 
supprimé la viande de sa carte 
en 2021 tout en conservant 
ses trois étoiles. Aux Pays-
Bas, le restaurant De Nieuwe 
Winkel (deux étoiles) sublime 
les fermentations et les plantes 
oubliées dans une quête d’« 
umami végétal ».

« On peut faire de la création 
d’élite avec le végétal », affirme 
Laurent Guez, mais c’est « une 
cuisine d’exception que tout le 
monde ne peut pas se permettre».

« Ça demande beaucoup plus de 
temps de préparation, de savoir, 
de recherches. C’est un travail 
assez colossal », confirme Claire 
Vallée.

- Avoir le choix -

Si le 100 % végétal reste 
marginal, « ça fait très longtemps 
qu’on propose des menus à 
base de légumes dans la haute 
gastronomie », rappelle Anne 
Garabedian, rédactrice en chef 
de la revue Le Cœur des chefs.

SILA 2025
L’impératif de coordination inter-institutionnelle au cœur 

de la stratégie culturelle algérienne

Le 100 % végétal s’invite à la table de la haute 
gastronomie
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Sans le savoir, certaines 
manifestations pendant la 
nuit peuvent indiquer un 

risque accru d’accident vasculaire 
cérébral. Le Dr Gérald Kierzek, 
médecin urgentiste, nous éclaire 
sur les symptômes à surveiller 
pendant le sommeil et au réveil.
L’accident vasculaire cérébral 
(AVC) ne prévient pas toujours. 
Et certains de ses signes avant-
coureurs peuvent survenir en 
pleine nuit. «Le sommeil est un 
moment critique, car le cerveau 
y est particulièrement vulnérable 
aux troubles de l’oxygénation 
et de la circulation sanguine» 
prévient le Dr Gérald Kierzek, 
directeur médical de Doctissimo. Il 
y aurait donc des signes nocturnes 
à repérer, pour savoir si le risque 
nous concerne particulièrement. 
La vigilance est de mise si vous 
constatez les événements suivan
Des ronflements intenses 
et des pauses respiratoires
Ronfler fortement, avec des pauses 
respiratoires remarquées par le 
conjoint, peut révéler un syndrome 
d’apnée obstructive du sommeil 
(SAOS). «Ce trouble entraîne des 
baisses répétées d’oxygène dans 
le sang, favorise l’hypertension 
artérielle, l’inflammation vasculaire 
et l’athérosclérose» souligne notre 

expert.  Résultat : le risque d’AVC 
ischémique est multiplié par 2 à 4.
Que faire dans ce cas  ? Consulter 
un spécialiste du sommeil. Un 
examen appelé polysomnographie 
permet de confirmer le 
diagnostic. Le traitement 
repose souvent sur la PPC 
(pression positive continue), une 
ventilation nocturne par masque.
Des réveils confus ou 
désorientés : penser à un AIT
Se réveiller avec une confusion 
passagère, des troubles du langage 
ou des difficultés à se souvenir peut 
évoquer un accident ischémique 
transitoire (AIT) survenu pendant 
la nuit. «Ces mini-AVC sont 
souvent les précurseurs d’un AVC 
plus grave» rappelle le médecin.
Que faire dans ce cas ? En présence 
de confusion brutale, de troubles 
de la parole ou de la motricité : 
appeler le 15 immédiatement. 
Même si les symptômes 
disparaissent rapidement.
Des maux de tête au réveil 
: attention à l’hypertension
Un mal de tête matinal inhabituel, 
surtout s’il se répète, peut signaler 
une hypertension nocturne, 
une hypoxie cérébrale ou, 
plus rarement, un anévrisme. 
Tous sont des facteurs de 
risque d’AVC hémorragique.

Que faire ? Mesurer sa tension 
au réveil. Si les céphalées sont 
fréquentes ou s’accompagnent de 
signes neurologiques : demander 
un scanner ou une IRM cérébrale.
Un engourdissement d’un 
côté du corps au réveil
Un engourdissement ou une 
faiblesse d’un bras ou d’une jambe 
(hémicorps) au réveil peut trahir un 
AVC survenu durant le sommeil. Il 
peut aussi s’agir d’une compression 
nerveuse bénigne, mais dans 
le doute, mieux vaut consulter.
Que faire ?  «Utilisez le 
repère FAST» conseille 
l’urgentiste. Un moyen simple 
de repérer que ça ne va pas.

• Face : visage asymétrique
• Arm : bras 
faible ou engourdi
• Speech : difficulté à parler
• Time : 
urgence, appeler le 15
Des palpitations nocturnes : 
suspecter une fibrillation atriale
Enfin la fibrillation atriale, trouble 
du rythme cardiaque fréquent la 
nuit, peut provoquer la formation 
de caillots qui migrent vers le 
cerveau et provoquent un AVC. 
«Une sensation de cœur irrégulier, 
des réveils en sursaut doivent 
alerter» insiste le Dr Kierzek.
Que faire dans ce cas ? Faire 
un Holter ECG (enregistrement 

cardiaque sur 24 h). En cas de 
fibrillation confirmée, un traitement 
anticoagulant peut être prescrit 
pour éviter les embolies cérébrales.
Prévenir l’AVC pendant le 
sommeil : les bons réflexes
La nuit n’est pas toujours synonyme 
de repos pour le cerveau. Certains 
troubles du sommeil peuvent 
favoriser l’apparition d’un accident 
vasculaire cérébral. Heureusement, 
quelques mesures simples 
permettent de réduire les risques :
• Faire dépister l’apnée 
du sommeil si l’on ronfle de 
façon chronique, surtout en cas 
de pauses respiratoires ou de 
fatigue inexpliquée en journée ;
• Surveiller de près sa 
tension artérielle, y compris 
pendant la nuit : une hypertension 
nocturne non contrôlée est 
un facteur majeur d’AVC ;
• Consulter en cas de 
palpitations nocturnes : elles 
peuvent révéler une fibrillation 
atriale, trouble du rythme 
cardiaque à l’origine de caillots ;
• Éviter l’alcool le soir, 
qui favorise les épisodes d’apnée 
et perturbe le sommeil profond ;
• Privilégier une 
position de sommeil sur le côté, 
recommandée pour limiter les 
obstructions des voies respiratoires.

AVC : ces 5 signes nocturnes prouvent que vous êtes à risque. 
Réagissez avant qu’il ne soit trop tard !

Découvrez pourquoi votre 
corps peut résister à la perte de 
poids et comment surmonter 

ces obstacles grâce aux conseils 
avisés de la diététicienne Julie Boët.
Vous avez beau essayer, vous 
n’arrivez pas à perdre de poids 
? Ou alors, après quelques kilos 
perdus, votre corps refuse de se 
délester davantage ? Ces blocages 
frustrent, épuisent et donne envie 
d’abandonner la guerre que l’on 
veut mener à ses bourrelets.
Pourtant, le problème ne vient peut-
être pas de votre volonté, mais de la 
façon dont votre corps vous protège. 
Julie Boët, diététicienne, décrypte 
pourquoi le corps peut freiner ou 
stopper une perte de poids, même 
avec les meilleures intentions.
Pourquoi votre corps résiste-
t-il à la perte de poids ?
«Le corps ne veut pas maigrir, il 
veut survivre» résume tout d’abord 
notre experte. Derrière cette phrase 
percutante de Julie Boët se cache une 
vérité physiologique incontournable 
: le corps réagit aux restrictions 
sévères comme à un danger.
«C’est l’erreur la plus fréquente 

que je vois en consultation : 
manger beaucoup trop peu dans 
l’idée de ‘booster’ la perte». 
Résultat : le métabolisme ralentit, 
la sensation de faim augmente, 
et la dépense énergétique chute.
Ce réflexe de survie freine les 
efforts les plus volontaires. Mais un 
déficit calorique excessif n’est pas 
le seul coupable. Une alimentation 
déséquilibrée peut aussi tout 
compromettre. Des repas pauvres en 
protéines, riches en sucres rapides ou 
carencés en bons lipides perturbent les 
hormones, provoquent des fringales 
et déstabilisent le métabolisme. Sans 
nutriments de qualité, le corps ne 
fonctionne plus de manière optimale.
Le stress, la sédentarité et les 
hormones perturbent vos efforts
Le manque de mouvement global 
pèse lourd dans la balance. Même en 
faisant du sport trois fois par semaine, 
rester assis le reste du temps limite 
les résultats. C’est là que le NEAT, 
c’est-à-dire l’ensemble des dépenses 
quotidiennes hors activité physique 
(marcher, monter les escaliers, 
jardiner...), devient essentiel.
«Le NEAT est un levier puissant 

pour stimuler le métabolisme» 
assure la diététicienne.
Autres grands saboteurs : le stress 
chronique et le mauvais sommeil. 
Le cortisol, hormone du stress, 
favorise le stockage des graisses, en 
particulier autour du ventre. Et un 
sommeil de mauvaise qualité dérègle 
l’appétit, réduit la motivation et 
augmente l’envie de sucre. Julie Boët 
le rappelle, «ce sont deux facteurs 
sous-estimés, mais profondément 
liés à la prise de poids».
Enfin, certains freins sont d’ordre 
médical. Hypothyroïdie, résistance 
à l’insuline, SOPK… autant de 
troubles hormonaux ou métaboliques 
qui rendent la perte plus difficile. 
Dans ces cas-là, il est indispensable 
de se faire accompagner. Le 
microbiote intestinal joue lui aussi 
un rôle décisif. «Un microbiote 
appauvri ou déséquilibré peut freiner 
les progrès» estime notre experte.
Quand le poids stagne, il 
faut ajuster mais pas forcer
Ce «palier» de stagnation est 
une phase naturelle, souvent 
inévitable. «Le corps s’adapte à 
son nouveau poids et cherche un 

équilibre. Il peut durer quelques 
jours… ou plusieurs semaines».
Ce n’est ni un échec, ni un 
retour en arrière, mais un 
signal pour revoir sa stratégie.
Julie Boët suggère plusieurs pistes 
pour relancer la dynamique : 
recalculer les besoins caloriques 
après une perte significative, 
varier l’intensité ou la nature des 
séances sportives, réintroduire 
temporairement un peu plus 
de calories pour relancer le 
métabolisme, améliorer la gestion 
du stress et du sommeil, ou 

encore faire une pause mentale 
et alimentaire pour lâcher prise.
Surtout, elle rappelle une vérité 
essentielle. «Quand le corps refuse 
de maigrir, ce n’est pas par caprice. 
Il réagit à son environnement, à 
votre alimentation, à vos émotions, 
à votre niveau d’énergie». Il ne 
s’agit pas donc pas de le contraindre, 
mais de l’écouter. «La perte de 
poids durable ne repose pas sur 
la punition, mais sur l’équilibre, 
l’ajustement progressif, et surtout le 
respect de votre corps» conclut-elle.

Votre corps refuse de maigrir ? Les conseils d’une diététicienne pour 
relancer la perte de poids
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Ce producteur est formel 
: lorsqu’on achète des 
tomates, c’est le premier 

aspect à vérifier. Grâce à cet 
indice, on est sûr qu’elles sont 
bien mûres !
Ce soir, vous préparez votre entrée 
fétiche : la salade de tomates. 
En été, c’est votre spécialité : 
vous les découpez en quartiers 
et vous les assaisonnez avec un 
trait de vinaigre balsamique, un 
filet d’huile d’olive et une pincée 
de fleur de sel. «Pas de chichi, 
les tomates se suffisent à elles-
mêmes», avez-vous coutume 
de dire. Mais cette fois-ci, vous 
avez fait mauvaise pioche aux 
courses : les tomates que vous 
avez achetées n’ont aucun goût. 
«Je ne comprends pas, elles 
avaient pourtant l’air bien mûres 
sur l’étal !», grommelez-vous. 
Vous êtes tombé dans le piège : 
selon les experts, il n’y a qu’un 
seul indice fiable pour choisir une 
tomate mûre et il ne se voit pas à 
l’œil nu !
Lorsqu›on choisit des tomates, 
on est généralement attiré par 
celles qui ont un aspect brillant et 
une couleur foncée. On est alors 
persuadé qu›elles seront juteuses 

et sucrées. C›est un leurre ! Ces 
aspects visuels ne garantissent 
en rien leur degré de maturité. 
En effet, certaines variétés 
n›ont de reluisant que l›aspect 
et ne sont pas encore mûres. À 
l›inverse, d›autres sont à point 
quand elles indiquent le contraire 
visuellement… Prenez la Green 
Zebra par exemple : celle-ci 
restera verte même lorsqu›elle 
est arrivée à maturité ! Mais 

alors, comment reconnaître une 
tomate bien mûre à tous les coups 
? Brillance, couleur… Selon 
Nicolas Toutain, le chef jardinier 
du Conservatoire de la Tomate 
au château de la Bourdaisière 
(Montlouis-sur-Loire), ce n›est 
pas ça qu›il faut regarder en 
premier. Pour l›expert, il y a 
un autre réflexe à adopter : «La 
question qu›on me pose souvent, 
c›est ‹Comment fait-on pour 

savoir lorsqu›une Green Zebra 
est mûre ?› Quand elle mûrit, la 
tomate devient molle. Et ça, c›est 
le cas avec toutes les tomates !», 
explique-t-il dans cette vidéo. 
Quand on la prend dans la 
main, sa peau doit être souple et 
s›enfoncer légèrement sous nos 
doigts, traduit Laurent Mariotte. 
L›idée n›est pas d›écraser les 
tomates avant de les glisser dans 
son panier, mais de les palper 
légèrement pour prendre le pouls 

de leur maturité. Plus qu›avoir 
l›œil, il faut avoir le bon doigté !
Fini les achats au flair visuel et 
les salades fades qui déçoivent. 
À partir d›aujourd›hui, vous 
choisirez vos tomates comme 
un pro, avec le doigté affûté 
d›un chef jardinier. Un léger 
coup de pouce (littéralement) et 
vous saurez si la chair est prête à 
révéler toute sa saveur. Car oui, 
la vérité sur la maturité d›une 
tomate se cache sous la peau… et 

Si vous cherchez à tout prix 
un moyen rapide et facile 
de donner l’impression 

que vos cils ont plus de volume, 
découvrez une astuce incroyable 
pour y parvenir juste ici !
Que l’on soit team maquillage 
complet avec fond de teint, 
blush, contouring et eye-liner 
ou team maquillage léger avec 
peu de produits, s’il y a bien 
une chose sur laquelle on est 
toutes d’accord, ce sont les cils. 
En effet, de beaux cils déployés, 
longs et foncés, c’est LE secret 

pour un regard frais et réveillé, 
ainsi qu’une meilleure mine, en 
un rien de temps. Si certaines 
veinardes ont la chance d’avoir 
des cils naturellement denses et 
longs, ce n’est pas le cas de la 
majeure partie des personnes.
Ainsi, nous sommes nombreuses 
à trouver des solutions pour les 
rendre plus longs, en se tournant 
vers des sérums pour les cils et 
autres soins à l’huile de ricin. 
Outre les soins, c’est surtout vers 
le maquillage que l’on se tourne 
pour donner un petit boost à nos 

cils et les rendre plus volumineux. 
Si les faux cils, les extensions de 
cils ou le recourbement de cils ne 
vous tentent pas, alors il ne vous 
restera que le mascara. Enfin 
ça, c’est ce que l’on croyait! 
Sur son compte TikTok, une 
internaute répondant au pseudo 
de @katiehub.org, a dévoilé, 
dans une courte vidéo, son astuce 
incroyable pour donner l’illusion 
que les cils ont plus de volume et 
cela… sans mascara !
Comment avoir des cils fournis 
sans mascara ?

Pour avoir des longs cils, de 
nombreuses astuces existent, mais 
elles consistent essentiellement 
à utiliser du mascara (en faisant 
attention à choisir celui qui 
correspond le plus à vos besoins). 
Mascara cocktailing, le mettre 
avec une pince à épiler, faire des 
«zigzags» en l’appliquant... En 
bref, les solutions pour sublimer 
au mieux son mascara sont 
nombreuses. Cependant, il arrive 
parfois que malgré nos efforts, 
le mascara ne suffise pas : cils 
qui ne tiennent pas, mascara qui 

coule ou qui fait des paquets… 
Au final, cela n’apporte pas un 
résultat naturel.
C’est là qu’arrive cette astuce 
incroyable pour donner 
l’impression que les cils sont 
plus fournis en n’utilisant pas une 
seule couche de mascara. Pour la 
reproduire, rien de plus simple 
et surtout, de plus rapide. Tout 
d’abord munissez-vous d’un eye-
liner ou d’un crayon noir. Tracez 
une très fine ligne sur la racine 
des cils supérieurs, sur la partie 
extérieure des yeux seulement. 
Frottez le trait à l’aide de votre 
doigt, pour estomper le produit. 
Veillez à ne pas être trop brusque 
dans vos mouvements pour ne pas 
irriter votre peau et arracher des 
cils et également pour ne pas trop 
en mettre partout. Résultat : une 
ombre qui donne l’impression 
que vos cils sont plus fournis à la 
racine !

Ni couleur, ni brillance 
 C’est le seul indice qui permet de choisir une tomate bien 

mûre selon un producteur

La technique simple pour des cils plus volumineux 
sans mascara
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George Lucas en a profité pour 
présenter le Lucas Museum 
of Narrative Art, un «temple 
à l’art populaire» en forme de 
vaisseau spatial, qui doit ouvrir 
ses portes à Los Angeles l’an 
prochain.
Des milliers de fans ont réservé 
une ovation tonitruante à George 
Lucas dimanche, au Comic-Con 
de San Diego, aux Etats-Unis, où 
le créateur de Star Wars se rendait 
pour la première fois. Le cinéaste 
a rempli le hall principal de cette 
grand-messe annuelle de la pop 
culture, qui contient 6 500 places. 
Beaucoup avaient fait la queue 
pendant des heures pour voir la 
légende de 81 ans et certains ont 
dégainé leur sabre laser à son arri-
vée.
«Quelle table ronde !», s’est ex-
clamé l’acteur Jesse Goldwater, 
en se réjouissant de voir son idole 
converser avec Doug Chiang, 
un designer qui a largement fa-
çonné l’univers de la Guerre des 
étoiles, et le réalisateur Guillermo 
del Toro. «Ils sont l’incarnation 

même de Comic-Con, sans eux 
Comic-Con n’existerait pas.»
Depuis 50 ans, les franchises Star 
Wars et Indiana Jones ont drainé 
des dizaines de milliers de fans 
au Comic-Con, mais leur créateur 
ne s’était encore jamais rendu sur 
place.
«Vous créez des histoires pour 

vous sentir mieux»
George Lucas en a profité pour 
présenter le Lucas Museum 
of Narrative Art, un musée en 
forme de vaisseau spatial dont la 

construction est en train de se ter-
miner à Los Angeles. «C’est une 
sorte de temple à l’art populaire», 
a résumé ce collectionneur, qui 
amasse des pièces depuis qu’il est 
à l’université.
«J’ai fait cela pendant plus de cin-
quante ans, et soudain je me suis 
demandé : que vais-je faire de tout 
cela ?», a-t-il raconté. Le bâtiment 
futuriste, qui doit ouvrir ses portes 
l’an prochain, accueillera donc 
toutes sortes d’éléments de sa col-
lection personnelle, qui va d’illus-

trations de Norman Rockwell à 
des peintures de Frida Kahlo, en 
passant par des bandes dessinées 
de Jack Kirby.
Le musée exposera aussi des 
pièces tirées des tournages de Star 
Wars et des autres œuvres du réa-
lisateur. Pour George Lucas, l’en-
droit se veut comme un hommage 
aux pouvoirs de la narration. 
«Quand vous naissez, le point de 
référence est la peur. Et à mesure 
que vous avancez dans la vie, les 
choses vous intriguent, surtout 
celles que vous ne comprenez pas 
et qui représentent donc une me-
nace pour vous. En conséquence, 
vous créez des histoires pour 
vous sentir mieux», a philosophé 
l’Américain.
«La science-fiction est un mythe. 
Nous l’avons rendue réelle, mais 
nous l’avons rendue réelle grâce 
aux livres et à l’art», a-t-il ajouté.
«La personnalité, la connaissance 
et l’émotion»
Guillermo del Toro a de son côté 
assuré que de nombreuses pièces 
exposées célébreront la liberté et 

l’anarchie. «Les comics ont été 
les premiers à donner un coup 
de poing aux Nazis», a rappelé le 
réalisateur mexicain.
Le maître du fantastique a loué 
cette initiative, qui intervient à 
«un moment critique, où l’une 
des choses qu’ils veulent faire 
disparaître est le passé». Le mu-
sée «rend hommage à un moment 
populaire, bruyant, expressif et 
éloquent de notre passé visuel 
qui nous appartient à tous», a-t-il 
insisté.
À l›heure de l›intelligence arti-
ficielle, ce vaste hommage à 
l›expression individuelle est 
également nécessaire, selon le 
cinéaste.
«La différence, c›est la personna-
lité, la connaissance et l›émotion», 
a-t-il relevé. «Ce sont trois choses 
qui doivent exister, et désolé, elles 
ne viennent pas dans une foutue 
application.» Une conclusion 
qui a suscité des rugissements 
d›approbation parmi les milliers 
de fans présents.

Cette fois-ci, les Bad Guys l’as-
surent : ils sont (vraiment) deve-
nus gentils. Le second volet du 
film d’animation DreamWorks 
débarque en salles le 30 juil-
let. Inspiré de la série de livres 
illustrés pour enfants Les super 
méchants, on retrouve au casting 
les voix de Sam Rockwell, Marc 
Maron et Awkwafina pour la ver-
sion originale, et celles de Pierre 
Niney, Jean-Pascal Zadi, Igor 
Gotesman et Alice Belaïdi pour 
la version française.  Après des 
années à terroriser les grandes 

puissances de la planète, la cé-
lèbre bande de braqueurs a purgé 
sa peine et envisage de changer 
de vie, mettant de côté les pisto-
lets, les ordinateurs superpuis-
sants et les déguisements d’infil-
tration. Ils luttent désormais pour 
mener une vie normale avec leurs 
concitoyens, où la recherche 
d’un emploi et les problèmes fi-
nanciers rythment leur quotidien.
Alors, lorsqu›un mystérieux ban-
dit se met à terroriser la ville et 
ses habitants, voilà l›occasion 
pour Messieurs Loup, Serpent, 

Requin, Piranha et Mademoi-
selle Tarentule de réhabiliter 
leur image en arrêtant le malfrat. 
Mais la mission prend une tour-
nure inattendue lorsque le mys-
térieux bandit se révèle être les 
Bad Girls, une nouvelle bande 
féminine de criminelles. Obli-
gés de s›associer avec elles pour 
un dernier casse, sous peine de 
représailles, les Bad Guys vont 
reprendre du service.
Le long-métrage plaira aux petits 
comme aux grands. L’intrigue, 
bien que classique — un dernier 

casse pour la meilleure bande de 
braqueurs — se tient tout du long 
grâce à des rebondissements inat-
tendus, certes un peu grossiers à 
certains moments, mais toujours 
cohérents avec l’ambiance du 
récit. L’énergie débordante de 
l’animation nous séduit et nous 
attache à ces antagonistes aux 
grands cœurs. Chaque plan est 
d’une richesse de détails ahu-
rissante, rappelant les grandes 
œuvres du studio.
Le rythme est particulièrement ef-
ficace : les blagues font mouche, 

et le montage accéléré rend des 
séquences bluffantes par leurs 
idées de mises en scène. Les 
combats et courses-poursuites 
effrénés nous laissent accroché 
à nos sièges. La première de 
ces scènes d’ailleurs, qui se dé-
roule dans la ville du Caire cinq 
années avant le début du récit, 
est éblouissante dans sa réalisa-
tion, réussissant à rendre belles, 
impressionnantes et presque 
faisables dans notre monde des 
figures de voitures pourtant ini-
maginables et loufoques.

Tom Lehrer s’est fait connaître 
par son humour caustique 

et ses rimes loufoques, qu’il 
mettait au service de chansons 
engagées sur des sujets comme 

le nucléaire ou la pollution.

Tom Lehrer, mathémati-
cien, mais aussi humoriste 
et pianiste, dont les chan-

sons satiriques ont fait de lui l’un 
des musiciens préférés des Amé-
ricains, est décédé dimanche à 97 
ans, ont rapporté les médias amé-
ricains. Le chanteur-compositeur 
est décédé samedi à son domicile 
de Cambridge, près de Boston 
dans le Massachusetts (nord-est), 
a déclaré son ami David Herder, 
selon le New York Times.
Les morceaux sarcastiques de 
Tom Lehrer, accompagnés d’une 
maîtrise éblouissante du piano 

qui reflétait son amour pour les 
airs entraînants des comédies 
musicales de Broadway, ont en-
chanté le public dans les années 
1950 et 1960.
Né le 9 avril 1928 dans une fa-
mille juive laïque, Tom Lehrer a 
grandi dans l’Upper East Side de 
Manhattan, à New York. Enfant 
prodige, Il est entré à Harvard à 
15 ans, où il a obtenu trois ans 
plus tard un diplôme en mathé-
matiques avec mention très bien. 
Il a ensuite enseigné les mathé-
matiques au prestigieux Massa-
chusetts Institute of Technology 
(MIT), ainsi qu’à Harvard, au 
Wellesley College et à l’univer-
sité de Californie à Santa Cruz.
Le «héros» de Daniel Radcliffe, 
l’acteur qui incarne Harry Potter
Tom Lehrer était d››une drôle-

rie malicieuse sur des sujets tels 
que le meurtre, les discordes 
conjugales, la chimie et son 
aversion pour les pigeons. En 
empoisonnant des pigeons dans 

le parc («Poisoning Pigeons in 
the Park»), l›un des morceaux 
emblématiques de Tom Lehrer, 
évoque un couple profitant d›un 
passe-temps printanier consistant 

à abattre des pigeons à la strych-
nine : «Il suffit d›une pincée!»
En avance sur son temps sur des 
questions telles que la pollution 
et la prolifération nucléaire, il n›a 
jamais cessé de militer avec des 
chansons telles que Who›s Next 
(«Qui est le prochain») sur les 
armes nucléaires et Pollution qui 
mettait en garde : «Vous pouvez 
utiliser le dernier dentifrice à la 
mode, puis vous rincer la bouche 
avec des déchets industriels.»
Son œuvre a suscité l›admiration 
de Daniel Radcliffe, l›acteur qui 
incarne Harry Potter. «À mon 
avis, Tom Lehrer est l›homme le 
plus intelligent et le plus drôle du 
XXe siècle, et c›est en quelque 
sorte mon héros», a-t-il déclaré.

George Lucas au Comic-Con 
 Ovation et sabres lasers à son arrivée

Les Bad Guys 2
 Mission rédemption pour les criminels déjantés

Tom Lehrer, mathématicien, pianiste et chanteur satirique 
américain, est mort à 97 ans
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Dans le cadre des 
activités parallèles 
aux compétitions des 

Jeux Africains Scolaires – 
Algérie 2025, la Commission 
chargée du volontariat, 
de l’environnement et du 
développement durable a mis 
en œuvre, en partenariat étroit 
avec les composantes actives 
de la société civile locale, une 
campagne de sensibilisation 
environnementale d’envergure. 
Cette initiative a pour objectif 
la consolidation d’une culture 
éthique du sport, adossée 
à des pratiques durables et 
responsables.
Déployée de manière ciblée 
sur les sites de compétition 
et les espaces d’accueil des 
délégations, cette action s’est 
distinguée par la qualité de son 
approche pédagogique et par sa 
capacité à mobiliser l’intérêt et 
la participation spontanée des 
délégations africaines invitées, 
traduisant ainsi une réception 
favorable et une convergence 
des valeurs.
Elle s’inscrit dans une 

stratégie plus large visant à 
articuler la pratique sportive 
à des impératifs civiques 
et environnementaux, en 
cohérence avec les engagements 
internationaux de l’Algérie 
en matière de développement 
durable. Par le biais de supports 
éducatifs, d’ateliers interactifs 
et d’activités de proximité, cette 
campagne promeut une vision 
du sport fondée sur l’intégrité, 
la responsabilité collective et le 
respect des écosystèmes.
En associant éthique sportive, 
conscience environnementale 
et engagement citoyen, cette 
action se veut exemplaire 
tant dans son contenu que 

dans sa mise en œuvre. Elle 
contribue, en outre, à ériger ces 
Jeux en modèle d’événement 
sportif continental soucieux 
de ses externalités sociales et 
écologiques.
La devise adoptée, « Vers 
un environnement plus pur 
et des Jeux plus lumineux », 
cristallise cette volonté d’allier 
excellence organisationnelle 
et durabilité. Elle témoigne de 
l’ambition algérienne de faire 
de cette édition une référence 
en matière d’organisation 
écoresponsable et de 
mobilisation communautaire 
autour des valeurs du sport et 
du respect de l’environnement.

JEUX AFRICAINS SCOLAIRES – ALGÉRIE 2025 : 

La commission “Volontariat, Environnement et 
Développement Durable” au service d’une conscience 

écoresponsable partagée
Sihem.Ferdjallah

La Direction de la 
Culture de la wilaya 
d'Annaba a organisé une 

rencontre locale d'information 
et d'orientation consacrée 
aux instituts supérieurs des 
arts et du patrimoine, sous le 
slogan évocateur : "Vision 
nationale pour la découverte 
des compétences locales - Votre 
parcours vers l'excellence, du 
talent au leadership".
Cette rencontre s'inscrit dans 
une démarche plus large de 
valorisation des compétences 
artistiques et patrimoniales 
locales. L'événement vise à 
éclairer les jeunes de la région 
sur les opportunités offertes 
par les formations supérieures 
dans les domaines des arts et 
du patrimoine, des secteurs en 
pleine expansion qui nécessitent 
des profils qualifiés et créatifs.
Le choix du slogan "Votre 

parcours vers l'excellence, du 
talent au leadership" traduit 
l'ambition des organisateurs 
de transformer les aptitudes 
naturelles des jeunes en 
véritables compétences 
professionnelles, capables de 
contribuer au développement 
culturel et artistique de la 
région.

La Bibliothèque Barkat 
Slimane comme cadre 

d'accueil
L'événement s'est déroulé 
dans le cadre des journées 
"portes ouvertes" organisées à 
la Bibliothèque principale de 
lecture publique Barkat Slimane 
d'Annaba. Ce choix de lieu n'est 
pas anodin : cette institution 
culturelle majeure de la ville 
offre un environnement propice 
aux échanges intellectuels et à 
la découverte des opportunités 
éducatives.
La rencontre s'articule autour 
d'une "vision nationale pour la 

découverte des compétences 
locales", illustrant la volonté 
des autorités de concilier 
les orientations stratégiques 
nationales avec les spécificités 
et les potentialités du territoire 
local. Cette approche permet 
d'identifier et de cultiver 
les talents artistiques et 
patrimoniaux présents dans la 
région d'Annaba, tout en les 
inscrivant dans une dynamique 
nationale de développement 
culturel.
L'initiative de la Cellule 
d'information et de 
communication de la Direction 
de la Culture de la wilaya 
d'Annaba s'inscrit ainsi dans une 
politique publique cohérente 
visant à démocratiser l'accès à 
l'information sur les formations 
supérieures spécialisées et 
à encourager l'émergence 
d'une nouvelle génération de 
professionnels des arts et du 
patrimoine.

Annaba accueille la rencontre d’orientation dédiée aux 
instituts supérieurs des arts et du patrimoine

Sara Boueche


